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Après un premier tour sans faute, marqué par trois succès en autant de matchs, l'équipe nationale de football 
s'apprête à entrer dans le vif du sujet en affrontant la RD Congo, aujourd’hui à 17h00, pour le compte des 
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STATUT DE LA MAGISTRATURE ET CODE DE LA NATIONALITÉ 

Les nouveaux textes sur la table 
du Conseil de la nation  

Dans le cadre de l’examen des textes législatifs transmis au Conseil de la nation après leur adoption par 
l’Assemblée populaire nationale, le ministre de la Justice, garde des Sceaux, Lotfi Boudjemâa, a présenté, hier, 
un exposé détaillé de deux projets de loi devant la commission des affaires juridiques et administratives, des 

droits de l’homme, de l’organisation locale, de l’aménagement du territoire et du découpage territorial. 

I
l s’agit du projet de loi organique portant 
statut de la magistrature, ainsi qu’un projet 
de loi modifiant et complétant l’ordonnance 

n°70-86 du 15 décembre 1970, relative à la 
nationalité algérienne. 
S’agissant du projet de loi organique relatif au 
statut de la magistrature, le ministre de la Jus-
tice a indiqué que ce texte « s’inscrit dans la 
mise en œuvre des engagements du président 
de la République, Abdelmadjid Tebboune, 
visant à promouvoir la justice, à renforcer la 
place du pouvoir judiciaire et à adapter l’arse-
nal juridique aux évolutions constitutionnelles 
». 
Il a précisé que le projet, composé de 110 
articles, « repose sur une architecture articulée 
autour de plusieurs axes fondamentaux », 
visant notamment « le renforcement des préro-
gatives du Conseil supérieur de la magistratu-
re dans la gestion de la carrière des magistrats, 
la consolidation de l’indépendance du juge, la 
préservation de sa dignité et la garantie de son 
impartialité, tout en introduisant des mesures 
destinées à améliorer le fonctionnement du 
service public de la justice ». 
Le garde des Sceaux a rappelé, dans ce contex-
te, que le statut de la magistrature en vigueur 
depuis 2004, élaboré dans le cadre de la 
Constitution de 1996, n’est plus en adéquation 
avec les transformations politiques, institu-
tionnelles et sociales que connaît le pays. Il a 
souligné que « la Constitution de 2020 a 
consacré de manière explicite l’indépendance 
de l’autorité judiciaire, ce qui impose une 
adaptation du cadre juridique régissant la pro-
fession de magistrat ». 
Le garde des Sceaux a également présenté le 
projet de loi modifiant et complétant l’ordon-
nance relative à la nationalité algérienne, 
expliquant que «cette initiative s’inscrit dans 
un contexte national et constitutionnel particu-
lier, marqué par la nécessité de protéger la sou-
veraineté de l’Etat et de consolider les fonde-
ments juridiques de la citoyenneté ». 
Il a précisé que ce texte « a pour principal 
objectif d’adapter les dispositions relatives à 
l’acquisition, à la perte ou au retrait de la 
nationalité aux prescriptions constitutionnelles 
et aux engagements internationaux de l’Algé-
rie, notamment en ce qui concerne les situa-
tions exceptionnelles de déchéance de nationa-

lité ». M. Boudjemâa a assuré que « la révision 
des règles relatives à la nationalité constitue 
une mesure strictement exceptionnelle », qui « 
ne peut être appliquée que dans des cas d’une 
extrême gravité, liés à la sécurité de l’Etat, à 
l’unité nationale ou aux intérêts supérieurs du 
pays ». Il a cité, à ce propos, « les actes de 
haute trahison, le renseignement au profit 
d’une puissance étrangère, les atteintes à la 
cohésion nationale ou encore l’exploitation 
abusive de la double nationalité au détriment 
de la nationalité algérienne d’origine ». 
Le ministre a tenu à souligner que « ce texte ne 
remet nullement en cause le principe de la 
double nationalité », mais qu’il « vise à faire 
face aux situations de la mauvaise exploitation 

de celle-ci pour échapper aux responsabilités 
ou porter atteinte à la sécurité de l’Etat ». 
A l’issue de l’exposé du ministre, « un débat 
riche et approfondi » s’est engagé au sein de la 
commission, marqué par des interventions et 
des observations des membres du Conseil de la 
nation portant sur les différents aspects juri-
diques, institutionnels et administratifs conte-
nus dans les deux textes examinés. 
Ces échanges ont permis d’enrichir la 
réflexion parlementaire autour de réformes 
qualifiées de structurantes, tant pour l’avenir 
de l’institution judiciaire que pour la protec-
tion des fondements juridiques de l’Etat et de 
la citoyenneté. 

Sihem Bounabi

APPEL AU SENS DU DEVOIR NATIONAL 

L’UGCAA dément tout appel à la grève 
DÉMENTI,  hier, par l’Union générale des 
commerçants et artisans algériens (UGCAA), 
les rumeurs faisant état d’un prétendu appel à 
la grève des commerçants pour le 8 janvier ont 
été formellement rejetées par l’organisation, 
qui y voit une campagne d’intoxication « 
dénuée de tout fondement » et « étrangère, tant 
à la position des commerçants qu’à celle de 
l’Union ». Dans un communiqué au ton ferme, 
l’UGCAA a affirmé suivre « avec une grande 
attention » ce qui circule sur certaines pages 
des réseaux sociaux au sujet d’un supposé 
arrêt d’activité. Elle a précisé que ces appels 
sont « des allégations infondées et mal-
veillantes » ne reflétant en rien « la réalité du 
terrain ni la volonté des commerçants et arti-
sans à travers le pays ».L’Union a mis en garde 
contre des tentatives visant à « déstabiliser le 
marché national », à « semer la confusion 
parmi les opérateurs économiques » et « 
inquiéter inutilement les citoyens ». Souli-
gnant que de telles manœuvres « ne sauraient 

prospérer face à la maturité et au sens des res-
ponsabilités des commerçants », notamment à 
l’approche du mois sacré du Ramadan. 
L’UGCAA a soutenu que les commerçants et 
les opérateurs économiques « continueront à 
ouvrir leurs commerces et exercer leurs activi-
tés normalement », réaffirmant leur attache-
ment à « la stabilité sociale et économique du 
pays ».  Cette mobilisation est présentée 
comme « un acte de fidélité à la mémoire des 
martyrs et à leurs sacrifices », mais aussi 
comme « une traduction concrète de la cohé-
sion nationale et de la solidité du front inté-
rieur ». Le communiqué évoque, dans ce sens, 
« une réponse claire et déterminée à toute ten-
tative de porter atteinte à la stabilité de l’Algé-
rie et à la sérénité de son peuple ». 
Par ailleurs, l’Union a souligné qu’elle « prend 
au sérieux l’ensemble des difficultés rencon-
trées par les commerçants », affirmant œuvrer 
dans le cadre d’« une approche participative 
avec le gouvernement, le ministère du Com-

merce intérieur et de la Régulation du marché 
national, ainsi qu’avec les autorités locales ». 
Cette démarche a pour objectif de « renforcer 
les canaux de dialogue et de concertation », en 
vue d’ « aboutir à des solutions pratiques et 
durables aux défis que connaît le secteur com-
mercial », et ce, dans le respect des intérêts des 
commerçants, des opérateurs économiques et 
de la préservation de « l’équilibre du marché 
national », tout en contribuant à « la stabilité 
de l’économie ». 
Enfin, l’UGCAA a appelé les « transporteurs 
et les chauffeurs de taxi » à reprendre leur acti-
vité, et a exhorté l’ensemble des commerçants, 
artisans et opérateurs économiques à « se 
mobiliser et à ouvrir leurs magasins le jeudi 8 
janvier ». Concluant dans sans équivoque que 
« les commerçants algériens restent fidèles à 
l’héritage des martyrs et pleinement engagés 
dans la défense de la stabilité et de l’intérêt 
supérieur de la nation ». 

Sihem B.  

TRANSPORTS À 
TIZI OUZOU 
La grève gagne 
l’ensemble des 
localités 

LA GRÈVE  dans les trans-
ports s’est largement ampli-
fiée, hier, à Tizi Ouzou. 
Toutes les localités, contrai-
rement aux deux premières 
journées, ont été touchées 
par le mouvement. Les gares 
routières du chef-lieu de 
wilaya, notamment la gare 
multimodale de Bouhinoun 
et celle de Boukhalfa, ont 
été hier des espaces fanto-
matiques. Pas le moindre 
véhicule de transport n’était 
visible dans ces espaces. 
Au niveau des communes, 
c’est le même constat déso-
lant. Il va sans dire que cette 
grève a d’ores et déjà fait 
peser de lourdes consé-
quences sur les usagers 
habituels des transports et 
sur les autres activités, com-
merciales notamment, en 
corrélation directe avec les 
transports. C’est bel et bien 
le cas de le dire. 
Concernant les travailleurs 
habitant les zones rurales, 
bon nombre d’entre eux 
n’ont pas pu rejoindre leurs 
lieux de travail ou, sinon, 
ont éprouvé maintes diffi-
cultés à le faire. Car se 
déplacer d’une lointaine 
commune rurale jusqu’à Tizi 
Ouzou en faisant de l’auto-
stop n’est certainement pas 
une sinécure. Le plus diffici-
le reste surtout le retour 
chez soi le soir. Les journées 
durant cette saison hivernale 
étant courtes, il n’est pas du 
tout facile de retrouver son 
foyer à partir de Tizi Ouzou-
ville. 
Les autres usagers de la 
route n’ont pas échappé non 
plus aux désagréments cau-
sés par cette grève des trans-
porteurs. 
Une vieille femme voulait 
rejoindre l’hôpital de Bel-
loua pour rendre visite à un 
patient, mais vu l’absence 
de fourgons de transport, 
elle n’a pu le faire. Ce cas 
n’en est qu’un parmi des 
centaines d’autres. Car un 
patient d’une quelconque 
localité peut être hospitalisé 
dans un établissement se 
trouvant à plusieurs kilo-
mètres de chez lui pour des 
raisons de spécificité médi-
cale. Cela fait que la visite 
que peuvent lui rendre ses 
proches, en ces jours de 
disette de transport public, 
relève d’un véritable défi, 
surtout s’ils ne disposent pas 
de véhicule. 
L’autre segment ayant été 
touché de plein fouet par ce 
mouvement de grève à gran-
de échelle est le commerce 
exercé dans les espaces des 
gares. Habituellement, l’ac-
tivité y fonctionne à plein 
régime. De l’activité taba-
gique à celle de la restaura-
tion, en passant par les café-
térias, les clients sont tou-
jours nombreux dans les 
espaces indiqués à cet effet. 
Mais depuis le déclenche-
ment de cette grève, les acti-
vités commerciales dans ces 
espaces publics sont réduites 
à l’inertie. 

Saïd Tissegouine

Le ministre de la Justice, Lotfi Boudjemâa. 
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CODE DE LA ROUTE, CARBURANTS ET GRÈVE DES TRANSPORTEURS 

Les partis appellent à l’apaisement  
et au dialogue 

Dans un contexte marqué par un débat soutenu autour du projet de loi du code de la route, du prix des carburants et du mouvement de 
grève des transporteurs, le Front El-Moustakbal et le parti Sawt Echaâb appelle à la retenue, à la responsabilité et au rejet des discours 

portant atteinte à la préservation de la stabilité sociale. C’est ce qu’ont indiqué les deux partis dans des communiqués distincts.

L
es deux formations ont affirmé leur 
attachement à « une réforme progressi-
ve et concertée, fondée sur la protec-

tion de la vie humaine, la préservation de 
la stabilité sociale et le renforcement de la 
confiance entre le citoyen et les institu-
tions de l’Etat, sous la conduite du prési-
dent de la République, Abdelmadjid Teb-
boune ». 
Le président du Front El-Moustakbal, 
Fateh Boutbig, a tenu à rappeler que « le 
projet de loi du code de la route suit enco-
re son parcours législatif normal et n’a fait 
l’objet d’aucune adoption définitive », 
soulignant que toute interprétation hâtive 
ou jugement tranché relève davantage de 
la spéculation que du débat institutionnel. 
Le parti a également tenu à mettre en avant 
que « l’objectif fondamental du texte n’est 
ni la sanction aveugle ni la restriction des 
libertés, mais bien la prévention et la pro-
tection des vies humaines », face à une 
situation routière qualifiée d’alarmante. 
Les chiffres avancés font état de près de 
milliers de victimes par an, entre morts, 
blessés et personnes lourdement handica-
pées, un bilan jugé « moralement et natio-
nalement inacceptable ». 
Dans la même dynamique, le président du 
parti Sawt Echaâb, Lamine Osmani, a esti-
mé que « le renforcement de la sécurité 
routière constitue une priorité nationale 
qui ne peut être différée », appelant à une 
approche équilibrée reposant sur la pré-
vention, la dissuasion mesurée et la lutte 
contre les comportements à risque, notam-
ment la conduite sous l’emprise de l’alcool 

ou de substances psychotropes. Les deux 
formations politiques convergent sur l’im-
portance du rôle du Parlement et en parti-
culier du Conseil de la nation, soulignant 
que « le projet de loi demeure ouvert à 
l’enrichissement et à l’ajustement, confor-
mément à l’article 145 de la Constitution 
et à la loi organique 23-06 ». 
A ce titre, la possibilité de mettre en place 
une commission paritaire entre les deux 
Chambres du Parlement, avec le concours 
d’experts et de professionnels du secteur, a 
été présentée comme « un mécanisme 
constitutionnel sain permettant d’aboutir à 
un texte équilibré, juste et applicable sur le 
terrain », loin des logiques de surenchère 

ou de dramatisation. Abordant la question 
des prix des carburants, le Front El-Mous-
takbal et Sawt Echaâb ont dénoncé « les 
campagnes de grossissement et de mani-
pulation de l’opinion » ayant accompagné 
l’annonce d’augmentations qualifiées de 
marginales, comprises entre 1,40 et 3 DA. 
Les deux partis ont rappelé que « l’Algérie 
demeure parmi les pays où le carburant est 
vendu à l’un des prix les plus bas au 
monde », grâce à un effort financier consé-
quent de l’Etat, qui continue d’assumer 
l’essentiel de l’écart entre le coût réel et le 
prix à la pompe. Ces ajustements sont pré-
sentés comme répondant principalement à 
des impératifs de modernisation, de main-

tenance et de continuité du service public. 
S’agissant du mouvement de grève obser-
vé dans le secteur du transport, les deux 
formations ont salué « le choix du dialogue 
et de la concertation » engagé par le minis-
tère de l’Intérieur, des Collectivités locales 
et des Transports, en coordination avec les 
partenaires sociaux et les organisations 
syndicales. 
Le parti Sawt Echaâb a considéré que « le 
transport constitue un service public stra-
tégique et sensible, dont la régulation ne 
peut se faire que par l’écoute, la négocia-
tion et la recherche de solutions équili-
brées », proposant notamment des mesures 
d’accompagnement, une période transitoi-
re pour l’application de certaines disposi-
tions du code de la route, ainsi qu’une 
révision graduée du régime des amendes. 
En conclusion, le président du Front El-
Moustakbal et le président du parti Sawt 
Echaâb ont appelé « à la retenue, à la res-
ponsabilité et au rejet des discours de ten-
sion », mettant en garde contre toute tenta-
tive d’instrumentalisation des revendica-
tions sociales dans un contexte régional et 
international particulièrement sensible. 
Les deux partis ont réaffirmé ainsi « leur 
engagement en faveur d’un réformisme 
serein, protecteur de la vie humaine et 
garant de la stabilité sociale », estimant 
que seule une approche concertée et insti-
tutionnelle permettra de préserver à la fois 
la crédibilité de l’Etat, la dignité des pro-
fessionnels et le droit du citoyen à des ser-
vices publics réguliers et sûrs. 

Sihem Bounabi  

PROJET SUR LE CODE DE LA ROUTE 
Une réforme globale, loin d’une simple logique punitive

ALORS  que l’année s’ouvre sur une grève 
des transporteurs aux répercussions 
visibles sur la mobilité quotidienne et l’ap-
provisionnement dans plusieurs régions du 
pays, le projet de loi portant le nouveau 
Code de la route cristallise les tensions. 
Hassiba Gouasmia, représentante de la 
direction du trafic routier au ministère de 
l’Intérieur, des Collectivités locales et des 
Transports, a indiqué, hier, que cette réfor-
me globale a pour principal objectif d’en-
diguer l’hécatombe routière, apportant de 
larges éclairages sur les objectifs et la por-
tée réelle de ce texte encore en débat. 
Gouasmia a d’emblée affirmé que « le 
nouveau projet de Code de la route n’a pas 
surgi dans le vide ». Il s’inscrit dans un 
contexte marqué par une recrudescence 
persistante des accidents de la circulation, 
faisant de la route l’un des principaux 
foyers de mortalité évitable en Algérie, 
lors de son intervention sur les ondes de la 
radio nationale, tout en soulignant que 
cette situation « ne pouvait plus être traitée 
par des ajustements marginaux ». Elle a 
expliqué que le texte est « le résultat d’un 
travail collectif associant plusieurs sec-
teurs, dont la sécurité nationale, la justice, 
les transports et d’autres institutions 
concernées, chacun intervenant dans son 
champ de compétence pour enrichir le 
contenu du projet ». 
Face aux critiques qui réduisent le projet à 
une accumulation de sanctions, Gouasmia 
a tenu à rectifier ce qu’elle qualifie de « 
lecture réductrice ». Et de déclarer : « Le 
projet de loi comprend près de 190 articles 

répartis en plusieurs chapitres. Il traite des 
règles de circulation, des conditions d’ob-
tention du permis, de la conduite profes-
sionnelle, des normes techniques des véhi-
cules, de la formation, de la prévention et 
de la numérisation ». 
Elle a également tenu à mettre en avant un 
point central en soutenant que « la sanction 
n’est pas une finalité en soi. Elle constitue 
le dernier maillon d’une chaîne de sécurité 
routière dont les premiers leviers sont 
l’éducation, la prévention, la formation et 
l’organisation ». Autrement dit, le texte a 
pour mission d’instaurer « une politique 
nationale de sécurité routière intégrée » et 
non une approche exclusivement répressi-
ve. C’est précisément cette dimension 
coercitive qui a suscité la colère d’une par-
tie des transporteurs, à l’origine d’un mou-
vement de grève observé ces derniers 
jours. Les professionnels dénoncent 
notamment « des amendes élevées » et « 
un durcissement des peines », redoutant un 
impact direct sur leurs activités déjà fragi-
lisées. 
 
 
ENTRE INQUIÉTUDES LÉGITIMES ET 
MALENTENDUS 
Sur ce point, la responsable du ministère a 
rappelé que « le projet de loi n’a pas enco-
re été définitivement adopté » et qu’« il 
reste ouvert à l’enrichissement et aux 
amendements dans le cadre du débat parle-
mentaire, notamment au niveau du Conseil 
de la nation ». Elle reconnaît que « cer-
taines dispositions ont pu prêter à confu-

sion », mais souligne que « beaucoup d’in-
formations relayées sur les réseaux 
sociaux ne reposent sur aucune base juri-
dique réelle. L’un des points les plus 
controversés concerne la prétendue res-
ponsabilité automatique du conducteur du 
véhicule de tête en cas d’accident mortel. 
Une interprétation que Gouasmia qualifie 
sans détour de « totalement infondée ». 
Affirmant que « le législateur algérien n’a 
jamais prévu qu’un conducteur soit péna-
lement responsable du seul fait de sa posi-
tion sur la route ». Elle a précisé que « 
chaque accident ayant entraîné un décès 
fait l’objet d’une enquête approfondie 
menée par les services compétents, sur la 
base de preuves matérielles, de témoi-
gnages et d’expertises techniques ». Ajou-
tant : « La responsabilité pénale est déter-
minée par la justice, en tenant compte de 
toutes les circonstances, y compris la force 
majeure, conformément aux dispositions 
du Code pénal. 
En outre, parmi les innovations majeures 
du texte figure l’élargissement de la res-
ponsabilité juridique. Une orientation 
directement inspirée des instructions du 
président de la République, Abdelmadjid 
Tebboune. « Il ne s’agit plus de faire por-
ter toute la charge sur le seul conducteur », 
explique Gouasmia. 
Sont désormais concernés, en cas de 
défaillance avérée, « les gestionnaires des 
routes, les entreprises chargées de leur 
entretien, les centres de contrôle tech-
nique, les écoles de conduite, les orga-
nismes de formation professionnelle, voire 

les experts chargés de la conformité des 
véhicules ». La responsable a précisé que « 
cette mesure a pour objectif d’instaurer 
plus d’équité et responsabiliser l’ensemble 
des acteurs impliqués dans la chaîne de la 
sécurité routière ». Par ailleurs, le projet de 
loi engage également clairement l’Etat et 
les collectivités locales. « Le texte impose 
aux autorités publiques de garantir le bon 
état des routes, de leur signalisation et de 
leurs équipements ». Une orientation qui 
s’inscrit dans une approche systémique, 
reconnaissant que « l’accident de la route 
n’est pas uniquement le résultat d’une 
erreur humaine, mais aussi d’un environ-
nement routier défaillant ». 
Un autre axe structurant du projet concer-
ne la formation. Le texte prévoit le renfor-
cement des programmes de formation dans 
les écoles de conduite et dans les centres 
agréés pour les conducteurs profession-
nels. Elle a reconnu l’existence de dérives, 
en relevant qu’« il y a eu, dans certains 
cas, des pratiques contraires à l’éthique 
dans la délivrance des permis ». Le projet 
entend y mettre fin à travers « la réforme 
des examens, la numérisation des procé-
dures et l’introduction de nouveaux outils 
pédagogiques, y compris la simulation ». 
Par ailleurs, la responsable reconnaît que « 
le débat actuel révèle surtout un besoin de 
communication plus approfondie ». Une 
étape indispensable pour éviter que cette 
réforme, pensée comme un levier de pro-
tection de la vie humaine, ne soit perçue 
comme un simple instrument de contrain-
te. Sihem B. 

Appel à la retenue.  
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4FONCIER AGRICOLE 
ET CONSTRUCTIONS 
NON CONFORMES 
La wilaya d’Oran 
fait le point 

UN ÉTAT des lieux du foncier agricole et 
des constructions non conformes a été 
dressé en début de cette semaine dans la 
wilaya d’Oran, mettant en relief les 
avancées enregistrées dans 
l’assainissement des terres agricoles, les 
chiffres-clés relatifs aux dossiers 
examinés, ainsi que les difficultés 
persistantes entravant la régularisation des 
constructions non conformes au titre de la 
loi 08-15 du 20 juillet 2008. Sur le volet 
du foncier agricole, les services concernés 
ont examiné les dossiers en distinguant 
ceux relatifs à l’assainissement des terres 
agricoles de ceux relevant du domaine 
privé de l’État, selon un communiqué de 
la wilaya. Cette démarche a permis de 
«clarifier la situation juridique de 
nombreuses exploitations et mettre en 
évidence les écarts entre les dossiers 
recevables et ceux présentant des 
irrégularités», est-il précisé. Selon le 
directeur des services agricoles et la 
directrice de l’Office national des terres 
agricoles, 495 demandes d’assainissement 
ont été examinées, révélant plusieurs 
obstacles. «Parmi eux, des terrains 
appartenant au domaine forestier ou 
communal, des propriétés privées, des 
parcelles en litige, ou encore des terres 
situées à l’intérieur du tissu urbain. Ces 
contraintes ont conduit à 191 rejets, 161 
reports et 11 dossiers acceptés», a ajouté 
la même source. Parmi les dossiers 
ajournés, 14 nécessitent une vérification 
de propriété par les services de l’État et 
147 attendent que les demandeurs 
complètent ou corrigent leurs pièces, 
avant que la commission puisse statuer 
conformément à la réglementation. En 
parallèle, les dossiers liés au domaine 
privé de l’État, examinés selon les 
directives des circulaires 
interministérielles de 2012, 2017 et 2025, 
ont affiché un bilan plus favorable. La 
directrice de l’Office national des terres 
agricoles a indiqué que sur 1 000 dossiers 
étudiés, 811 ont été acceptés et 189 
rejetés. Sur un autre front, la même 
source indique que la question des 
constructions non conformes, régies par la 
loi n°08-15 du 20 juillet 2008, a 
également été abordée. Les autorités 
locales ont rappelé la nécessité de 
«renforcer l’activité des commissions 
chargées de l’examen des dossiers, afin de 
clarifier les situations des bâtis et de 
garantir leur mise en conformité», est-il 
indiqué dans le même communiqué. 
L’accent a été mis sur la nécessité de 
«recenser avec précision les dossiers 
déposés et de réduire les délais de 
traitement, notamment pour les 
constructions présentant des irrégularités 
évidentes», a souligné la même source. 
Cet état des lieux illustre à la fois les 
avancées réalisées dans l’assainissement 
du foncier agricole et la régularisation des 
bâtis, ainsi que les défis qui restent à 
relever pour accélérer les procédures et 
améliorer la transparence dans le 
traitement des dossiers, au bénéfice des 
citoyens et des autorités locales. 

D’Oran, Brahim Mazi 

LA BANQUE d’Algérie autorise à nouveau les 
versements en espèces sur les comptes com-
merciaux, après avoir fait état de leur interdic-
tion à la fin du mois de décembre dernier. 
L’utilisation du cash est cependant soumise à 
des conditions, de même que la vigilance reste 
de mise, selon la Banque centrale. 
Dans une nouvelle note rendue public hier, la 
Banque d’Algérie annule sa mesure interdi-
sant les versements en espèces dans les 

comptes commerciaux, notant que l’alimenta-
tion de ces derniers se fera désormais par les 
moyens de paiement scripturaux ou par verse-
ment d’espèces. 
«Conformément aux prescriptions législatives 
et réglementaires en vigueur, les mesures de 
vigilance à l’égard de la clientèle doivent être 
observées comme par le passé (avant la note 
n°02/DGIG/2025, du 22 décembre 2025)», a 
indiqué la Banque d’Algérie dans la note. 

«L’alimentation des comptes commerciaux 
peut s’opérer par les moyens de paiement 
scripturaux ou par versement d’espèces à 
concours du chiffre d’affaires quotidien et/ou 
hebdomadaire», a précisé la même source. 
«Les opérations de la clientèle doivent être en 
adéquation avec le profil du client et en cohé-
rence avec les informations que la banque 
détient à son sujet», a ajouté cette note, qui 
«annule et remplace la note n°02/DGIG/2025, 
du 22 décembre 2025». 
La note de la Banque d’Algérie du 22 
décembre avait, rappelons-le, interdit les ver-
sements en espèce sur les comptes commer-
ciaux à partir du 31 décembre 2025, imposant 
ainsi un durcissement des conditions d’ali-
mentation des comptes commerciaux. 
L’annulation de cette mesure intervient au len-
demain du changement à la tête de la Banque 
d’Algérie. Le président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, a en effet mis fin, 
avant-hier, aux fonctions du gouverneur de la 
Banque d’Algérie, Salah Eddine Taleb, et 
confié l’intérim au vice-gouverneur, Mouatas-
sem Boudiaf. 

L. A. A.

L’ASSOCIATION professionnelle des 
banques et des établissements financiers 
(Abef) a adressé une nouvelle note aux 
banques et établissements financiers, les 
informant qu’elle a été saisie par les services 
du ministère du Commerce extérieur et de la 
Promotion des exportations, concernant la 
domiciliation des factures d’importation 
incluant le fret. L’Abef indique que l’autori-
sation exceptionnelle pour domicilier les 

factures d’importation incluant le fret est 
prolongée jusqu’au 30 juin 2026.  
Les banques et les établissements financiers 
sont invités à transmettre au ministère du 
Commerce extérieur un état des montants de 
fret des opérations d’importation du premier 
semestre 2026. 
«A travers ce courrier, il est précisé qu’il a 
été décidé de proroger au 30 juin 2026, l’au-
torisation exceptionnelle, accordée aux 

banques pour la domiciliation des factures 
d’importation incluant le fret, à l’appui du 
Programme Prévisionnel d’Importation 
(PPI) pour les importations destinées à la 
couverture des besoins propres (fonctionne-
ment et/ou équipement), et du document 
préalable à la domiciliation, pour les impor-
tations destinées à la revente en l’état», 
indique l’Abef. 

M. B. 

FACTURES D’IMPORTATION 

Nouvelle note de l’Abef

ALIMENTATION DES COMPTES COMMERCIAUX  

La Banque d’Algérie réautorise le cash 

Lors de son intervention, le 
ministre a affirmé que l’Al-
gérie s’emploie à instaurer 

un environnement d’investisse-
ment incitatif, destiné à encoura-
ger les investisseurs nationaux et 
étrangers à lancer des projets 
créateurs de richesse et d’em-
plois, contribuant ainsi à la diver-
sification de la production natio-
nale, à la substitution des impor-
tations et à la promotion des 
exportations. 
S’agissant des garanties juri-
diques, M. Bachir a rappelé les 
dispositions prévues par la loi n° 
22-18 relative à l’investissement, 
qui consacre plusieurs garanties 
fondamentales, dont la transpa-
rence, la liberté d’investir, l’éga-
lité de traitement, la stabilité 
législative, la protection de la 
propriété intellectuelle, le droit 
de recours à la justice et à l’arbi-
trage international, ainsi que la 
protection des capitaux contre 
toute forme de confiscation, avec 
une indemnisation équitable. 
Il a également détaillé les avan-
tages fiscaux et incitatifs accor-
dés aux investisseurs, précisant 
que des exonérations fiscales et 
douanières peuvent être 
octroyées pour des périodes 
allant jusqu’à dix ans.  
Ces mesures s’inscrivent dans 
trois régimes incitatifs distincts, 
ciblant les secteurs prioritaires, 
les zones à importance particu-
lière et les projets structurants. 
Par ailleurs, le ministre a mis en 
avant les programmes de soutien 
aux filières industrielles straté-
giques, notamment l’industrie 
des véhicules, les industries élec-
tronique et électroménagère, la 

sous-traitance industrielle, ainsi 
que l’importation de lignes de 
production et d’équipements 
agricoles usagés. 
Abordant la question du foncier 
industriel, il a souligné l’impor-
tance des réformes engagées 
dans ce domaine, à travers la 
désignation de l’Agence algé-
rienne de promotion de l’inves-
tissement comme guichet unique 
pour l’octroi du foncier, la numé-
risation et la transparence dans la 
gestion, la création d’agences 
spécialisées et la mise à disposi-
tion d’un large portefeuille de 
foncier industriel à l’échelle 
nationale.  
Le ministre a, en outre, insisté 
sur la numérisation du parcours 
d’investissement à travers des 
plates-formes électroniques 

facilitant le suivi des dossiers. Il 
a indiqué que le ministère a levé 
les contraintes pesant sur 854 
projets durant la période 
2022/2023, permettant la créa-
tion de plus de 52 000 emplois. Il 
a également mis l’accent sur 
l’importance des partenariats en 
matière de transfert de savoir-
faire et de technologies. 
En matière de promotion des 
opportunités d’investissement, 
M. Bachir a fait savoir que le 
secteur participe régulièrement à 
des forums et Salons nationaux 
et internationaux, ainsi qu’aux 
commissions mixtes avec les 
pays partenaires, dans le but de 
renforcer l’image de l’Algérie en 
tant que destination d’investisse-
ment sûre et attractive. Au cours 
de la séance, le ministre a écouté 

les préoccupations et les interro-
gations des députés, auxquelles il 
a apporté des réponses jugées 
complètes, réaffirmant la volonté 
de son département de lever les 
obstacles et de poursuivre 
l’accompagnement des investis-
seurs. 
Dans ce sens, le ministre a réité-
ré l’engagement de l’Etat à 
mettre en place un environne-
ment d’investissement sécurisé 
et transparent, reposant sur de 
solides garanties juridiques et 
des mesures incitatives, afin de 
soutenir les projets économiques 
ainsi que les investisseurs locaux 
et étrangers, et de renforcer le 
développement industriel, la 
création d’emplois et la diversifi-
cation de l’économie nationale. 

Rim Boukhari

INVESTISSEMENTS 

Les avantages du secteur 
industriel 

Le ministre de l’Industrie, Yahia Bachir, a été auditionné par la commission des affaires économiques, 
du développement, de l’industrie, du commerce et de la planification de l’Assemblée populaire 

nationale (APN). La séance a porté sur les garanties offertes par l’Etat et leur impact sur l’amélioration 
du climat d’investissement en vue d’attirer un plus grand nombre d’investisseurs. 

Le ministre de l’Industrie, 
Yahia Bachir. 
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5 EXPORTATIONS HORS 
HYDROCARBURES 
Les services algériens 
à la conquête 
des marchés 
internationaux 

LA PREMIÈRE édition du Salon des 
services algériens à l’export a été 
inaugurée, hier à Constantine, par le 
wali Abdelkhalek Sayouda, en 
compagnie du représentant du 
ministre du Commerce extérieur et de 
la Promotion des exportations, chargé 
de la gestion du secrétariat général du 
ministère, Abdessalam Djahnit. 
Organisée à la grande salle des 
expositions Ahmed-Bey (Zénith), la 
manifestation est prévue jusqu’au 8 
janvier. La délégation a visité les 
différents stands, regroupant des 
entreprises actives dans plusieurs 
segments du secteur économique. Des 
explications détaillées ont été fournies 
sur la nature des services proposés par 
les représentants des entités et 
institutions économiques participantes 
lesquels n’ont pas hésité, pour 
certains, d’exposer leurs perspectives 
de développement, notamment en 
matière d’exposition tout en soulevant 
leurs préoccupations. Cette première 
édition du salon enregistre la 
participation de 77 entreprises 
algériennes, opérant dans divers 
domaines, tels que les logiciels, les 
services numériques, la santé, le 
tourisme, le consulting, la formation 
et les bureaux d’études. Le salon se 
distingue également par la présence 
d’importantes institutions publiques, 
dont la Banque algérienne du 
commerce extérieur, la Société 
nationale d’assurance, le Laboratoire 
national de l’habitat et de la 
construction, le Laboratoire des 
travaux publics de l’Est, l’Organisme 
national de contrôle technique de la 
construction du génie rural, ainsi que 
la Fédération nationale de l’hôtellerie 
et du tourisme. L’événement est 
également marqué par une forte 
participation de jeunes entrepreneurs 
de et de start-up, qui ambitionnent de 
répondre aux besoins du marché 
national tout en orientant l’exportation 
de leurs services vers les marchés 
internationaux. «Grâce aux formations 
spécialisées dont bénéficient les 
jeunes porteurs de projets, plusieurs 
entreprises sont désormais en mesure 
d’exporter des services et des 
solutions numériques vers des 
marchés étrangers, notamment en 
Europe, en Afrique, en Asie et même 
en Amérique, contribuant ainsi à la 
génération de recettes en devises pour 
le trésor public», explique au Jeune 
Indépendant un participant. Le Salon 
s’inscrit aussi dans le cadre de la mise 
en œuvre du programme du ministère 
du Commerce extérieur et de la 
Promotion des exportations, visant à 
encourager l’exportation des services 
et diversifier l’économie nationale, 
conformément aux orientations des 
hautes autorités.  
Quant au choix de Constantine pour 
abriter ce rendez-vous, cela s’explique 
par son positionnement stratégique en 
tant que pôle scientifique et 
économique, notamment avec ses 
trois universités lui conférant des 
atouts importants dans les domaines 
de l’innovation, des technologies et 
des services. Cette manifestation 
s’inscrit également dans une 
démarche de mécanismes 
d’accompagnement de proximité des 
projets innovants, avec la 
programmation, à l’avenir, de salons 
similaires à travers différentes wilayas 
du pays, selon les spécialités et les 
secteurs suscitant l’intérêt des jeunes. 

Amine B. 

A TRAVERS l’organisation 
annoncée d’une soixantaine de 
foires et manifestations écono-
miques nationales et internatio-
nales, la Société algérienne des 
foires et expositions (Safex) 
prévoit un riche programme 
pour l’année 2026. L’organisa-
tion de ces manifestations 
reflète la dynamique continue 
de cet espace stratégique, mais 
surtout l’engagement d’accom-
pagner la dynamique de l’acti-
vité économique nationale. 
C’est ce qu’a indiqué hier, dans 
un communiqué, la Safex, 
détaillant son programme qui 
se distingue cette année par sa 
diversité. Le palais des Exposi-
tions des Pins Maritimes sera 
encore cette année au rendez-
vous de grands événements 
économiques, avec l’organisa-
tion d’environ 60 manifesta-
tions réparties tout au long de 
l’année, a précisé la Safex, 
signalant la particularité du 
programme de l’année 2026, 
lequel «se distingue par sa 

diversité et son caractère glo-
bal, couvrant des secteurs 
vitaux constituant un pilier 
essentiel de l’économie natio-
nale». Il s’agit notamment de 
l’industrie, du bâtiment et des 
travaux publics, de l’énergie, 
de l’agriculture, des industries 
agroalimentaires, de la santé et 
la pharmacie, du transport et la 
logistique, du tourisme, des 
technologies de l’information 
et de la communication, de 
l’environnement et du dévelop-
pement durable, ainsi que les 
services. 
Selon la Société algérienne des 
foires et expositions, ce pro-
gramme prévoit l’organisation 
de grands Salons de référence 
au niveau national et internatio-
nal, à l’instar de la Foire inter-
nationale d’Alger (FIA), le 
Salon international du bâti-
ment, des matériaux de 
construction et des travaux 
publics BATIMATEC, le Salon 
international des industries 
agroalimentaires DJAZAGRO, 

le Salon international de l’agri-
culture FILAHA-SIPSA, le 
Salon international du livre 
d’Alger (SILA), le Salon inter-
national du tourisme et des 
voyages SITEV, le Salon de la 
production algérienne (FPA), le 
Salon international de l’électri-
cité et des énergies renouve-
lables EXPO KAHRABA, 
ainsi que des Salons spécialisés 
dans la santé et la pharmacie 
tels que SIPHAL, PHARMA 
MAGHREB, IMLAB et DEN-
TEX. S’y ajoutent des manifes-
tations dédiées aux start-up, 
aux petites et moyennes entre-
prises, ainsi qu’à l’économie 
numérique. Ces manifestations 
seront abritées par les diffé-
rents pavillons du palais des 
Expositions, notamment les 
pavillons Palestine, Casbah, 
Union, Saoura, le Pavillon 
Central, Gourara, entre autres, 
a signalé la Safex, affirmant 
que le palais des Expositions 
«offre des espaces d’exposition 
variés et importants, répondant 

aux différents besoins des 
exposants et à leurs exigences 
techniques et logistiques, 
conformément aux normes pro-
fessionnelles adoptées dans 
l’organisation des Salons inter-
nationaux». 
L’importance d’accueillir ces 
rendez-vous économiques a 
été, en outre, soulignée par la 
Safex. «A travers ce program-
me, la Société algérienne des 
foires et expositions, filiale du 
Groupe SAFEX, réaffirme son 
engagement à jouer un rôle 
central dans la dynamisation de 
l’activité économique, la pro-
motion des échanges écono-
miques, l’accompagnement des 
opérateurs économiques et la 
valorisation de l’image de l’Al-
gérie en tant que destination 
régionale pour les foires et 
manifestations économiques, 
tout en offrant des espaces de 
rencontre, d’échange d’expé-
riences et de conclusion de par-
tenariats», a-t-on souligné. 

Lilia A. A. 

LA SAFEX AU SERVICE DE L’ÉCONOMIE NATIONALE 

Une soixantaine de manifestations 
prévues en 2026 

A  cette occasion, les principaux pro-
grammes et projets en cours de réa-
lisation ont été présentés. Les dis-

cussions ont notamment porté sur le projet 
d’extension du port d’Annaba, comprenant 
la réalisation d’un quai minéralier dans le 
cadre du projet intégré du phosphate, ainsi 
que sur les projets de transport guidé. Le 
bilan de l’Algérienne des autoroutes 
(ADA) a également été présenté, avec un 
focus sur les programmes de maintenance 
de l’autoroute Est-Ouest. Par ailleurs, 
l’Agence nationale d’études et de suivi de 
la réalisation des investissements ferro-
viaires (Anesrif) a exposé son bilan pour 
2025 et son programme pour l’année 2026. 
Lors de cette réunion, le ministre a donné 
une série d’instructions visant à améliorer 
la performance du secteur. Dans le domai-
ne des autoroutes, il a insisté sur l’accélé-
ration de la cadence des projets en cours, le 
respect des délais contractuels et le renfor-
cement des opérations de maintenance, 
notamment sur l’autoroute Est-Ouest, afin 
d’en assurer la pérennité. Il a également 
appelé à la relance des projets à l’arrêt 
selon les priorités définies, à la levée des 
contraintes sur le terrain et au strict respect 
des normes de qualité et de sécurité. 
S’agissant du secteur ferroviaire, le 
ministre a souligné la nécessité d’accélérer 
la réalisation et la réception des projets 
structurants, de lancer et de finaliser les 
études prévues dans le cadre du programme 
2026, et de poursuivre les opérations de 
calibration du réseau ferroviaire. Il a, en 
outre, insisté sur le suivi rigoureux du pro-
jet de la ligne minière Est reliant Annaba à 
Blad El Hadba, dans la wilaya de Tébessa, 

ainsi que sur le renforcement du suivi de 
terrain et la réalisation des passages à 
niveau. 
Dans le domaine du transport guidé, Djel-
laoui a appelé à accélérer la mise en œuvre 
des projets, tout en améliorant la coordina-
tion entre les différents intervenants. 
Concernant les infrastructures portuaires, 
le ministre a mis l’accent sur la nécessité 
d’accélérer les travaux d’extension du port 
d’Annaba, notamment la réalisation du 
quai minéralier inscrit dans le cadre du pro-
jet intégré du phosphate, en veillant au res-
pect des délais de réalisation et aux normes 
de qualité, tout en assurant un suivi perma-
nent sur le terrain.  
Par ailleurs, le ministre a insisté sur le ren-
forcement des mécanismes de contrôle 
technique des travaux publics, à travers une 
meilleure conformité aux normes en 
vigueur, l’élaboration d’un guide technique 
de référence unifié et la mise en place d’un 

programme de formation pour l’année 
2026. Concernant l’Institut technique des 
travaux publics et de la recherche d’Aïn 
Defla, des instructions ont été données 
pour accélérer son équipement et installer 
une équipe chargée de l’élaboration des 
plans et programmes de formation et de 
recherche. En matière de numérisation, le 
ministre a appelé à un recours accru aux 
plateformes numériques pour le suivi des 
projets et la gestion administrative, souli-
gnant l’importance d’accélérer la moderni-
sation des organismes sous tutelle. 
Djellaoui a également réaffirmé la nécessi-
té d’accélérer la réalisation des projets 
structurants, d’assurer un suivi continu sur 
le terrain, de respecter les normes de quali-
té et de lever rapidement les obstacles ren-
contrés, afin de garantir la mise en œuvre 
effective des programmes du secteur 
conformément aux objectifs fixés. 

Rim Boukhari

TRAVAUX PUBLICS 

Djellaoui fixe les priorités 
de 2026 

Le ministre des Travaux publics et des Infrastructures de base, Abdelkader Djellaoui, a présidé 
une réunion de travail consacrée à l’examen du bilan d’activité des organismes sous tutelle au titre 

de l’année 2025, ainsi qu’à la présentation de leurs programmes d’action pour l’année 2026. 
Cette rencontre a porté sur plusieurs segments-clés du secteur, notamment les autoroutes, 

les chemins de fer, les transports guidés et les infrastructures portuaires. 

Abdelkader Djellaoui. 
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RÉGULARISATION DES MEMBRES DES ORGANISATIONS SYNDICALES 

Une approche participative 
annoncée 

La régularisation de la situation juridique des membres des organisations syndicales du secteur de 
l’éducation se fait dans un cadre participatif et consensuel avec les partenaires sociaux. C’est ce qu’a 

affirmé le ministre de l’Education nationale, Mohamed Seghir Saâdaoui, lors d’une conférence 
nationale tenue par visioconférence et consacrée au suivi des opérations pédagogiques et 

administratives du trimestre en cours.

L
e ministre a précisé que cette opération 
s’inscrit dans le strict respect des dispo-
sitions de la loi n° 23-02, notamment 

les articles 104 à 107 et l’article 119, ainsi 
que du décret exécutif n° 23-360 fixant les 
modalités de détachement pour l’exercice 
de fonctions permanentes au sein des orga-
nisations syndicales. Cette approche vise, 
selon lui, à assurer une régularisation 
conforme au cadre juridique en vigueur et 
fondée sur le dialogue avec les partenaires 
sociaux. 
Mohamed Seghir Saâdaoui a souligné que 
le ministère veille à ce que cette régularisa-
tion se fasse dans le respect des droits de 
l’ensemble des fonctionnaires du secteur. Il 
a rappelé, à ce titre, que le droit syndical est 
garanti par la Constitution et que les 
mesures engagées ont pour objectif de cor-
riger les situations juridiques et administra-
tives des syndicalistes, tout en assurant leur 
conformité avec les textes réglementaires. 
Dans ce contexte, le ministre a donné des 
instructions claires aux directeurs de l’édu-
cation, les appelants à procéder à l’installa-
tion des membres concernés dans leurs 
postes dans des conditions marquées par le 
respect, l’objectivité et l’efficacité. Il a 
insisté sur la nécessité de se limiter à l’en-
registrement des situations administratives, 
reprise ou absence, sans engager d’autres 
procédures. Le ministre a enfin précisé que 
ces mesures provisoires resteront en 
vigueur jusqu’à l’achèvement de l’étude 
des dossiers soumis par les organisations 
syndicales au niveau central et l’annonce 
officielle des listes définitives des agents 
détachés, conformément aux dispositions 
légales en vigueur. 
 
CONCOURS SUR LA BASE DES 
DIPLÔMES 
Outre la question syndicale, le ministre a 
accordé une attention particulière au 
concours de recrutement des enseignants 
sur la base des diplômes. Il a insisté sur la 
nécessité absolue de respecter scrupuleuse-
ment les procédures et les dispositions 
réglementaires encadrant cette opération, 
notamment celles relatives au dépôt et à 
l’examen des dossiers de candidature. 

Le ministre a rappelé que la transparence et 
l’égalité des chances entre tous les candi-
dats constituent des principes fondamen-
taux qui doivent guider l’ensemble des 
intervenants. À ce titre, il a appelé les 
directeurs de l’éducation à veiller à l’appli-
cation rigoureuse des textes législatifs et 
réglementaires en vigueur, sans interpréta-
tion excessive ni dérogation non prévue par 
la loi. 
Dans un souci d’harmonisation des pra-
tiques et de traitement équitable des situa-
tions rencontrées sur le terrain, le ministre 
a annoncé la mise en place d’une cellule de 
suivi au niveau de l’administration centra-
le. Cette structure est chargée de recueillir 
les préoccupations soulevées par les direc-
tions de l’éducation, d’examiner les cas 
spécifiques signalés et de fournir les clari-
fications nécessaires dans les meilleurs 
délais. 
Saâdaoui a souligné que cette démarche 
vise à prévenir toute confusion dans l’ap-
plication des procédures et à assurer le bon 
déroulement du concours, dans un climat 
de confiance et de crédibilité vis-à-vis des 
candidats et de l’opinion publique. 
Le ministre a également rappelé l’existence 
de la circulaire complémentaire relative à 

la liste des diplômes exigés pour le recrute-
ment et la promotion dans les corps rele-
vant du secteur de l’éducation nationale. 
Cette liste, a-t-il précisé, a été établie 
conformément aux avis des instances com-
pétentes et validée par la Direction généra-
le de la fonction publique. 
Il a, dans ce sens, exhorté les responsables 
locaux à s’y référer exclusivement, afin 
d’éviter toute interprétation divergente sus-
ceptible de générer des contestations ou des 
litiges administratifs. 
Abordant la question de la formation des 
futurs enseignants, le ministre a mis en 
avant le niveau de coordination entre le 
secteur de l’éducation et celui de l’ensei-
gnement supérieur. Cette coopération, a-t-il 
expliqué, a permis la création d’écoles nor-
males supérieures de formation des ensei-
gnants et l’ouverture de plusieurs annexes 
dans différentes wilayas, en réponse aux 
besoins croissants du secteur. 
Il a appelé les directeurs de l’éducation des 
wilayas concernées à instaurer une commu-
nication régulière et structurée avec les res-
ponsables de ces établissements de forma-
tion, afin de suivre de près les conditions de 
formation, les effectifs concernés et les 
perspectives d’intégration des diplômés. 
Le ministre est également revenu sur la 
journée de formation organisée récemment 
au profit des secrétaires généraux des 
directions de l’éducation. Il a souligné que 
la formation continue constitue un axe stra-
tégique du ministère pour le renforcement 
des compétences administratives et l’amé-
lioration de la gouvernance locale. 
A l’issus de la rencontre, le ministre a insis-
té sur la poursuite de la campagne nationa-
le de nettoyage et d’embellissement des 
établissements scolaires, soulignant l’im-
portance d’un environnement sain et sécu-
risé pour les élèves et le personnel éducatif. 
Il a encouragé l’implication des élèves dans 
cette initiative, dans le respect du temps 
scolaire, ainsi que la mobilisation des col-
lectivités locales et de la société civile. 
Enfin, Mohamed Seghir Saâdaoui a appelé 
à un suivi rigoureux des activités sportives, 
culturelles, scientifiques et des concours 
éducatifs lancés au niveau local, mettant 
l’accent sur la promotion du concours 
national de l’innovation scolaire. Il a indi-
qué que les élèves lauréats bénéficieront de 
distinctions importantes, destinées à valori-
ser l’effort, l’excellence et l’esprit d’initia-
tive au sein des établissements scolaires. 

Lynda Louifi

EDUCATION NATIONALE 
Vers la création de lycées spécialisés

LE MINISTRE  de l’Éducation nationale, 
Mohamed Seghir Saâdaoui, a annoncé, 
hier, la création de lycées spécialisés en 
informatique dans le cadre d’une vision 
nationale globale visant à moderniser le 
système éducatif. Cette démarche se fera 
en coordination avec le ministère de l’En-
seignement supérieur et de la Recherche 
scientifique. 
Intervenant, hier, sur les ondes de la Radio 
nationale, le ministre a indiqué que l’ob-
jectif est de former des élèves dotés de 
compétences scientifiques et technolo-
giques leur permettant une intégration flui-
de dans les spécialités universitaires de 
l’avenir, notamment dans les domaines de 
l’intelligence artificielle et de la cybersé-
curité. 
Saâdaoui a précisé que la réforme des pro-
grammes et des curricula est devenue une 
nécessité imposée par l’évolution rapide 
des savoirs scientifiques et technolo-
giques, ainsi que par les mutations de l’en-

vironnement économique et social. 
Selon lui, ces transformations ont un 
impact direct sur l’école algérienne, désor-
mais appelée à s’adapter à cette dyna-
mique afin de servir l’avenir du pays et 
d’assurer la formation de l’individu tant 
sur le plan cognitif que sur le plan des 
valeurs. 
Le ministre a également révélé l’ouverture 
du dossier relatif à la préparation et à l’étu-
de d’une nouvelle filière dans l’enseigne-
ment secondaire, dédiée à l’informatique 
et aux technologies numériques. Cette 
filière offrira une formation initiale per-
mettant aux élèves de mieux s’intégrer 
dans les spécialités universitaires 
connexes, en particulier les grandes écoles 
spécialisées en intelligence artificielle et 
en cybersécurité. 
Il a aussi souligné que les orientations 
suprêmes de l’État, ainsi que les décisions 
des Conseils des ministres, insistent sur la 
nécessité d’ouvrir la voie à des lycées spé-

cialisés dans les sciences exactes. Ce type 
d’enseignement est considéré comme une 
« université en miniature », offrant à l’élè-
ve un approfondissement plus poussé dans 
la spécialité choisie, à l’image de la filière 
mathématiques, qui vise à renforcer la 
maîtrise théorique et appliquée des mathé-
matiques et des disciplines qui y sont liées, 
en premier lieu la physique. 
Le ministre a également fait le point sur le 
fonctionnement des établissements éduca-
tifs.  
Selon lui, les écoles ont connu, au cours du 
premier trimestre de l’année scolaire 
actuelle, à un rythme régulier des cours, 
avec une grande discipline de la part des 
enseignants, ce qui a contribué à créer un 
environnement d’apprentissage efficace. Il 
a ajouté que les résultats des élèves dans 
les différents niveaux ont été satisfaisants, 
reflétant les progrès réalisés dans le systè-
me éducatif. 

Lynda L.

SÉCURITÉ SOCIALE 

Les employeurs 
appelés à respecter 
leurs obligations 
légales 
SAFIA BOUSSIALA,  directrice de la 
Caisse nationale des assurances sociales 
des travailleurs salariés (CNAS), agen-
ce d’Alger, a rappelé, hier, le lancement 
récent de la campagne nationale annuel-
le de déclaration des salaires et des 
salariés, prévue du 1er au 31 janvier en 
cours, soulignant, en cette circonstance, 
le caractère obligatoire de cette 
démarche pour les employeurs. 
Lors d’une conférence de presse à 
Alger, la responsable a fait savoir que 
cette campagne s’inscrit dans le cadre 
des dispositions de la loi 83-14, qui fixe 
les obligations des employeurs en 
matière de sécurité sociale. Et de pour-
suivre que le respect de cette exigence 
légale demeure essentiel pour garantir 
le bon fonctionnement du système de 
protection sociale. Selon l’intervenante, 
l’objectif principal de cette opération 
est, convient-il de le rappeler, de garan-
tir la protection des droits des citoyens, 
surtout en ce qui concerne la couverture 
sociale, la retraite, en sus de l’accès à 
l’ensemble des prestations et indemni-
sations prévues par la sécurité sociale. 
Abordant la question de la modernisa-
tion de la gestion, Mme Boussiala a, 
pour le coup, assuré que la CNAS met à 
la disposition des employeurs une série 
de services numériques via son portail 
électronique. D’après ses déclarations, 
ces services permettent notamment la 
déclaration à distance des salaires et des 
salariés, ainsi que le recours au prélève-
ment automatique des cotisations de 
sécurité sociale, aussi bien pour les 
employeurs du secteur public que privé. 
Ce mécanisme, a-t-elle expliqué, offre 
la possibilité de régler les cotisations, 
de façon régulière, par voie bancaire, 
sans nécessiter de déplacement vers les 
structures de la Caisse. 
Dans ce registre, la même responsable 
a, d’ailleurs, indiqué que la déclaration 
annuelle des salaires et des salariés s’ef-
fectue, dorénavant, entièrement en 
ligne, tout comme le prélèvement auto-
matique des cotisations sociales. 
Évoquant les éventuelles difficultés 
techniques liées aux plateformes numé-
riques, Mme Boussiala a avancé que le 
portail électronique de la déclaration à 
distance n’est pas nouveau. 

Khalil Aouir 

Un cadre participatif et consensuel. 
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MAROC 

Israël inaugure  
une usine de drones 

C’est dans la discrétion la plus totale que le Maroc et Israël ont inauguré, récemment, une usine de 
production de drones, située dans la localité de Benslimane, à une cinquantaine de kilomètres de 

Casablanca. Cette inauguration entre le cadre des traités de défense signés entre le Makhzen et l’entité 
sioniste, dans la foulée des accords d’Abraham conclus en décembre 2020.

R
abat et Tel Aviv n’ont soufflé mot sur 
cette information, mais celle-ci a été 
relatée par des sites militaires spéciali-

sés en Occident. La démarche du régime 
marocain s’explique certainement par la 
conjoncture politique interne, marquée par le 
refus de l’opinion publique marocaine de la 
normalisation à une cadence accélérée, alors 
que le génocide dans la bande de Gaza se 
poursuit à ciel ouvert. 
De plus, les récentes manifestations des 
jeunes et des chômeurs dans plusieurs villes 
du Royaume, contestant la crise économique 
et sociale, ont secoué le gouvernement et 
créé une ambiance froide au sein de la popu-
lation, et ce en pleine compétition internatio-
nale sportive, la Coupe d’Afrique des 
nations. 
Cette usine montre, encore une fois, le 
niveau atteint dans la coopération dans le 
domaine de l’industrie militaire de pointe 
entre Israël et le Maroc. Un partenariat dit 
stratégique qu’aucun pays, membre de la 
Ligue arabe et qui a normalisé ses rapports 
avec Tel Aviv, n’a conclu. Ni l’Egypte, ni la 
Jordanie, ni le Bahreïn, même les Emirats 
n’ont poussé aussi loin cette coopération 
dans le domaine de l’armement et du rensei-
gnement. 
En quoi consiste ce projet ? Selon certaines 
informations diffusées par The Defense Post, 
Rabat a lancé cette usine pour fabriquer des 
drones innovants, en attirant l’aide de Blue-
Bird Aero Systems, qui n’est autre qu’une 
filiale d’Israel Aerospace Industries (IAI). 
BlueBird est chargée de la production des 
drones, notamment le SpyX, qui joue un rôle 
central dans la surveillance de longue durée 
ainsi que dans les frappes ciblées. Outre les 
drones SpyX, d’autres systèmes tactiques y 
seront fabriqués, notamment pour renforcer 
les capacités de reconnaissance, de rensei-
gnement et d’interception de l’armée royale. 
D’autres technologies et des équipements 
très poussés dans le renseignement sont pré-
vus dans le programme de production dans 
cette usine. En plus des drones, cette derniè-

re mettra en œuvre la technologie de satel-
lites espions Ofek 13, fournis par des géants 
comme Airbus et Thales. Déjà, des officiers 
de l’armée marocaine sont en formation au 
siège de BlueBird, en Israël, pour acquérir 
une expertise dans ce domaine technolo-
gique. 
Pour les experts militaires, au-delà de l’usine 
de Benslimane, le Maroc devrait acheter de 
l’armement, du matériel industriel pour 
développer le montage des appareils mais 
surtout intensifier les entraînements avec 
l’armée sioniste. Rabat cherche, à travers 
cette multiplication, des accords militaires 
avec Israël à produire une intégration militai-
re totale avec Tel Aviv, incluant tous les sec-
teurs, espérant ainsi créer une influence 
régionale, notamment en Afrique de l’Ouest 
et au Sahel.   
Cette stratégie marocaine a été bâtie après la 
visite en 2021 de Benny Gantz, alors 
ministre de la Défense israélien, au Maroc, et 
au cours de laquelle il avait menacé directe-
ment l’Algérie, pays voisin, créant une ten-
sion et une hostilité inacceptable. 
Selon les experts militaires, l’inauguration 
de cette usine a des implications directes sur 
le conflit au Sahara occidental, occupé 

depuis 1975 par le Maroc. Ainsi, il a été 
constaté des tests des drones, notamment les 
Spy-X, dans la région de Smara, une localité 
sahraouie, non loin des frontières avec l’Al-
gérie et la Mauritanie. C’est d’ailleurs, dans 
cette zone qu’ont eu lieu des raids sur des 
routiers civils et des attaques sur des camions 
transportant des marchandises, faisant plu-
sieurs morts et des blessés, dont des chauf-
feurs algériens.   Pour les Israéliens, le terri-
toire sahraoui occupé est devenu un grand 
laboratoire colonial pour tester les nouvelles 
armes, notamment les drones d’attaque et de 
surveillance, les Spy-X 
Selon le rapport 2025 du Bureau sahraoui de 
coordination de l’action contre les mines 
(SMACO), 123 attaques de drones ont été 
recensées, causant la mort de plus de 160 
personnes. Des organisations comme Who’s 
Profits ont dénoncé cette complicité sioniste 
dans ces bombardements et ces attaques, tan-
dis qu’Aziz Hanaoui de l’Observatoire maro-
cain contre la normalisation n’a cessé de cri-
tiquer cette coopération avec Tel Aviv, qui 
visent à renforcer les capacités répressives de 
l’armée marocaine contre la population sah-
raouie. 

Hachemi B.

CORRUPTION EN 
UKRAINE  
Le chef du Service de 
sécurité contraint à la 
démission  

LE CHEF  du Service de sécurité 
ukrainien, Vassyl Maliouk, a 
démissionné après des tensions 
avec Volodymyr Zelensky, qui 
avait menacé de le démettre de ses 
fonctions. sur fond d’accusations 
liées à des scandales de corrup-
tion. Vassyl Maliouk, chef du Ser-
vice de sécurité ukrainien, a 
démissionné de son poste. Il doit 
être remplacé par Yevhen Khmara, 
chef de l’unité spéciale « Alpha ». 
Selon Ukraïnska Pravda, cette 
décision a été prise sous la pres-
sion de Volodymyr Zelensky, qui a 
menacé de le démettre de ses 
fonctions en cas de refus.  D’après 
le journal ukrainien, lors d’une 
rencontre avec le chef du régime 
de Kiev le 3 janvier, après une 
vague de soutien public de la part 
de personnalités et de militaires 
connus, Maliouk a refusé de rédi-
ger une lettre de démission, expli-
quant qu’il était en train de finali-
ser plusieurs opérations anti-russes 
de grande envergure. Il a ajouté 
que Zelensky devait transmettre sa 
demande de démission au Parle-
ment s’il souhaitait l’obtenir. 
Zelensky a été indigné par ce refus 
et a menacé de démettre Maliouk 
de ses fonctions s’il ne démission-
nait pas volontairement. Selon 
Ukraïnskaïa Pravda, le cabinet de 
Zelensky a même commencé à 
chercher des motifs qui permet-
traient de publier officiellement un 
décret de destitution de Maliouk. 
En particulier, il lui était reproché 
que le Service se livre ouverte-
ment à des activités « commer-
ciales » dans l’arrière-pays, « 
dépouillant les entreprises ». Selon 
le journal ukrainien, Maliouk 
serait impliqué dans des attaques 
menées par l’ancien chef de cabi-
net de Zelensky, Andriï Ermak, 
contre le Bureau national anticor-
ruption ukrainien, dont l’enquête a 
déjà mis en cause des responsables 
ukrainiens et que le bureau de 
Zelensky chercherait à marginali-
ser. Refonte du personnel sur fond 
de scandale de corruption Le 2 
janvier, Zelensky a procédé à une 
série de remaniements. Kyrylo 
Boudanov a été démis de ses fonc-
tions de chef du Service principal 
de renseignement du ministère 
ukrainien de la Défense. Ce der-
nier a été nommé à la tête du cabi-
net de Zelensky, poste dont Andriï 
Ermak s’était retiré en novembre 
dernier à la suite de perquisitions 
menées par l’agence anticorrup-
tion. La place de Boudanov a été 
prise par Oleg Ivachtchenko, qui 
avait été préalablement démis de 
ses fonctions de chef du Service 
de renseignement extérieur. Le 
chef du régime de Kiev a égale-
ment annoncé que le président du 
Service national des frontières, 
Sergueï Deïneko, allait rejoindre le 
ministère de l’Intérieur, et qu’un 
candidat pour le poste qu’il laissait 
vacant serait proposé prochaine-
ment. Ces réorganisations inter-
viennent quelques mois après un 
scandale de corruption retentissant 
en Ukraine, impliquant le blanchi-
ment de 100 millions de dollars 
dans le secteur de l’énergie. 
Timour Minditch, un proche colla-
borateur de Zelensky, est impliqué 
dans l’enquête, alors que le chef 
du régime de Kiev est lui-même 
mentionné dans l’affaire.  

R. I.

INTERVENTION AMÉRICAINE AU VENEZUELA  
Cinq pays sud-américains et l’Espagne 

s’opposent à toute tentative de contrôle 
AU LENDEMAIN  de l’intervention militaire 
des États-Unis à Caracas, cinq pays sud-amé-
ricains, ainsi que l’Espagne, ont rejeté dans 
un communiqué commun «toute tentative de 
contrôle» du Venezuela et appelé «à l’unité» 
en Amérique latine face à «toute action qui 
met en péril la stabilité régionale». Dans un 
communiqué commun daté du 4 janvier, le 
Brésil, le Chili, la Colombie, le Mexique, 
l’Uruguay ainsi que l’Espagne ont exprimé 
leur « rejet des actions militaires menées uni-
latéralement sur le territoire vénézuélien, qui 
contreviennent aux principes fondamentaux 
du droit international », ainsi que de « toute 
tentative de contrôle gouvernemental, d’ad-
ministration ou d’appropriation étrangère de 
ressources naturelles ou stratégiques ». « 
Nous réaffirmons que la situation au Vene-
zuela doit être résolue exclusivement par des 
moyens pacifiques, par le dialogue, la négo-
ciation et le respect de la volonté du peuple 
vénézuélien sous toutes ses formes, sans 

ingérence extérieure et conformément au 
droit international », ont-ils soutenu au len-
demain des bombardements de l’armée amé-
ricaine sur le Venezuela et de l’enlèvement 
de son président Nicolás Maduro et de la 
Première dame Cilia Flores. Réaffirmant « 
leur attachement aux principes consacrés par 
la Charte des Nations unies », les six pays 
signataires ont exprimé leur inquiétude pour 
la stabilité régionale. « Ces actions consti-
tuent un précédent extrêmement dangereux 
pour la paix et la sécurité régionales et met-
tent en danger la population civile », ont-ils 
soutenu. Madrid appelle « au respect du droit 
international » « Nous réaffirmons le carac-
tère de l’Amérique latine et des Caraïbes 
comme zone de paix […] et nous appelons à 
l’unité régionale, par-delà les divergences 
politiques, face à toute action qui met en 
péril la stabilité régionale », peut-on égale-
ment lire dans ce communiqué, notamment 
relayé sur les réseaux sociaux par le Premier 

ministre espagnol Pedro Sánchez. Ce dernier 
avait, dès le 3 janvier, dénoncé l’opération 
militaire américaine. « L’Espagne n’a pas 
reconnu le régime de Maduro. Mais elle ne 
reconnaîtra pas non plus une intervention qui 
viole le droit international et pousse la région 
vers un horizon d’incertitude et de belligé-
rance », avait déclaré sur X Pedro Sánchez. « 
La récente violation du droit international au 
Venezuela — un acte que nous condamnons 
avec force, tout comme les souffrances des 
peuples d’Ukraine et de Palestine — nous 
rappelle combien il est important que l’Es-
pagne dispose d’un gouvernement qui défen-
de, toujours et partout, le droit international 
et le règlement pacifique des conflits », a par 
ailleurs assuré le Premier ministre espagnol 
dans une lettre adressée au Parti socialiste 
ouvrier. De son côté, la diplomatie espagno-
le appelle au « règlement pacifique des 
conflits et au respect du droit international ». 

R. I.
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ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR 

Le centre universitaire de Nâama 
promu au rang d’université 

En application des orientations du président de la République, Abdelmadjid Tebboune, une nouvelle étape 
vient d’être franchie, hier, dans la wilaya de Nâama, dans le renforcement de la carte universitaire nationale, 
et ce lors de la cérémonie de promotion du centre universitaire Salhi-Ahmed au rang d’université, présidé par 

Kamel Baddari, ministre de l’Enseignement supérieur et de la Recherche scientifique.

L
ors de sa visite d’inspection de l’établisse-
ment, M. Baddari a précisé que la nouvel-
le université, officiellement promue en 

vertu du décret exécutif n° 25-265 du 7 
octobre dernier, comprend désormais sept 
facultés, ainsi qu’un institut d’agriculture pas-
torale. Il a souligné que cette promotion « tra-
duit la vision de l’Etat algérien visant à faire 
de l’université un véritable levier de dévelop-
pement et un moteur de l’activité  
économique ». 
Le ministre a déclaré que cette décision s’ins-
crit pleinement dans les orientations du prési-
dent de la République, Abdelmadjid Tebbou-
ne, visant à hisser la formation universitaire 
au rang de pilier fondamental de la construc-
tion d’une économie nationale fondée sur « 
l’entrepreneuriat, la technologie, la science et 
la connaissance ». 
Il a précisé que cette évolution institutionnel-
le s’inscrit dans une démarche globale visant 
à rapprocher l’université des réalités écono-
miques et sociales des territoires, tout en ren-
forçant son rôle dans la formation des compé-
tences et la production du savoir. 
Il a affirmé que le nouveau cap économique 
se traduit déjà concrètement au sein de cet 
établissement, grâce à l’accompagnement de 
l’Etat en matière de recherche, d’innovation 
et de soutien à l’entrepreneuriat, permettant 
ainsi de transformer les connaissances acadé-
miques en projets applicables sur le terrain. 
Dans ce contexte, M. Baddari a mis en avant 
la capacité de la nouvelle université à contri-
buer à l’exploitation des potentialités agri-
coles, pastorales, touristiques et environne-
mentales de la région. Il a estimé que l’inté-
gration de la recherche scientifique dans les 
dynamiques locales constitue un levier essen-
tiel pour renforcer la production, créer de la 
richesse et soutenir le développement durable. 
Le ministre a également donné des directives 
pour le renforcement des capacités d’encadre-
ment pédagogique, en adéquation avec les 
besoins exprimés, afin de créer des spécialités 
à forte valeur ajoutée répondant aux exi-
gences de l’économie nationale et aux spéci-
ficités socio-économiques, environnemen-
tales et territoriales de la wilaya de Nâama. 
Rappelant le rôle central des incubateurs de 
start-up, des laboratoires d’innovation et des 

centres de développement de l’entrepreneu-
riat, le ministre a souligné leur importance 
dans la valorisation des résultats de la 
recherche scientifique et dans le renforcement 
des liens entre l’université et son environne-
ment économique et social. 
Lors de sa visite à l’université Salhi-Ahmed, 
M. Baddari a visité une exposition de projets 
de recherche présentés par des étudiants et des 
porteurs de microprojets au niveau du pôle 1. 
Il a pris connaissance de plusieurs modèles de 
projets innovants dans des domaines variés, 
intégrant notamment les technologies numé-
riques, la gestion à distance, l’intelligence 
artificielle et les systèmes intelligents. 
Ces projets concernent, entre autres, les sec-
teurs de la santé, des grandes cultures agri-
coles, de l’élevage, du recyclage des déchets 
et des énergies renouvelables, illustrant, selon 
le ministre, « le potentiel créatif et innovant 
de la jeunesse universitaire ». 
A cette occasion, le premier responsable du 
secteur a mis en avant l’importance accordée 

par l’Etat à l’amélioration de la qualité de la 
production scientifique et académique au sein 
des universités, ainsi qu’à la promotion de la 
compétitivité et de l’excellence. Il a égale-
ment réaffirmé l’engagement des pouvoirs 
publics à soutenir les projets portés par les 
étudiants, notamment à travers le financement 
des initiatives présentant un fort potentiel éco-
nomique et une capacité réelle de création de 
richesse.Dans le cadre de cette visite de tra-
vail, le ministre Baddari a poursuivi son pro-
gramme par l’inspection du projet du nouveau 
pôle universitaire de Nâama, d’une capacité 
de 2 000 places pédagogiques, dont la récep-
tion est prévue avant la prochaine rentrée uni-
versitaire. 
Il a également inspecté un projet de résidence 
universitaire de 1 000 lits ainsi qu’une grande 
salle de conférences d’une capacité d’accueil 
de 600 places, des infrastructures destinées à 
améliorer les conditions d’enseignement, de 
recherche et de vie estudiantine. 

Sihem B.

OPÉRATION SPECTACULAIRE À ORAN 

La police judiciaire neutralise  
une bande dangereuse

UNE BANDE  dangereuse, composée de 13 
individus impliqués dans des actes de violen-
ce, de trafic de drogues et d’incitation à l’im-
migration clandestine, a été neutralisée hier 
par la police judiciaire de la sûreté de wilaya 
d’Oran. L’opération, menée après exploita-
tion de vidéos diffusées sur les réseaux 
sociaux, a permis la saisie d’armes blanches 
prohibées, de véhicules, de chiens dangereux 
et d’une somme d’argent, mettant ainsi fin 
aux activités criminelles de ce réseau qui 
semait la peur dans plusieurs quartiers de la 
ville. 
L’enquête menée par la première subdivision 
de la police judiciaire d’Oran a débuté après 
la circulation sur le réseau social TikTok, de 
vidéos montrant les membres de cette bande 
en train de promouvoir la violence et d’inciter 

à la bagarre entre habitants de différents quar-
tiers.  Les vidéos faisaient également état 
d’activités criminelles plus graves, telles que 
le recrutement de mineurs pour intégrer le 
groupe, l’incitation à la corruption morale et 
au trafic de drogues, ainsi que l’organisation 
d’actes d’immigration clandestine. 
Grâce à des investigations sur le terrain et des 
techniques de surveillance, les enquêteurs ont 
pu identifier et localiser chaque membre du 
réseau avant de procéder à leur arrestation. 
L’opération a été réalisée en coordination 
avec le Procureur de la République près le tri-
bunal de fellaousen, et a fait l’objet de toutes 
les autorisations légales nécessaires, notam-
ment des perquisitions et des extensions de 
compétence. Au cours des interventions, les 
forces de l’ordre ont saisi 17 armes blanches 

prohibées de différentes tailles, deux chiens 
de race Malinois utilisés par la bande pour 
commettre des agressions, ainsi que deux 
véhicules et deux motos facilitant leurs dépla-
cements.  
Un bateau motorisé, équipé d’un moteur de 
70 chevaux et destiné à l’organisation de l’im-
migration clandestine, a également été confis-
qué, de même qu’une somme d’argent de 28 
millions de centimes. 
Suite à ces arrestations, les individus ont été 
présentés devant la justice, où le juge a ordon-
né leur placement en détention provisoire, 
marquant la fin de leurs activités criminelles 
et envoyant un message clair sur l’engage-
ment des autorités à sécuriser les quartiers de 
la ville et à protéger les citoyens. 

Brahim Mazi

FONCIER À TIZI 
OUZOU 
Le casse-tête des 
actes de propriété 
L’AGENCE  foncière de la 
wilaya de Tizi Ouzou, créée en 
2006, ne gère que 165 lotisse-
ments se trouvant sur le terri-
toire de 32 communes seule-
ment. Autrement dit, les lots se 
trouvant sur les 35 communes 
restantes échappent à sa ges-
tion et son contrôle. Ces 165 
lotissements sont scindés en 
deux catégories, à savoir les 
lotissements pourvus d’un per-
mis de lotir ou d’un certificat 
de morcellement et les lotisse-
ments dépourvus de permis de 
lotir ou d’un certificat de mor-
cellement. Et conformément à 
la loi 08-15 du 20 juillet 2008 
relative à la mise en conformi-
té des constructions et leurs 
achèvements, l’agence foncière 
de la wilaya a engagé des opé-
rations de délivrance de permis 
de lotir ou morcellement à l’ef-
fet de procéder à l’établisse-
ment des actes de propriétés au 
bénéfice des personnes concer-
nées. Or, des 14 538 lots créés 
des 165 lotissements gérés par 
l’agence foncière, seuls 8 546 
actes ont été établis et remis à 
leurs propriétaires. Les actes 
non encore établis sont au 
nombre de 5 992. 
A la lecture faite par les res-
ponsables concernés lors de la 
dernière session de l’APW de 
Tizi-Ouzou qui s’est tenue les 
28 et 29 décembre derniers, il 
ressort que la plupart des actes 
non établis portent sur des ter-
rains bâtis mais qui sont toute-
fois subordonnés à la régulari-
sation desdites constructions, et 
ce conformément à la loi 08-15 
du 20  juillet 2008 relative à la 
mise en conformité des 
constructions et leurs achève-
ments. 
De ce nombre de lots viabilisés 
et d’actes établis, c’est la com-
mune de Tizi-Ouzou qui arrive 
en tête. Ses lots viabilisés sont 
au nombre d’au moins 3.908 et 
les actes établis à leurs proprié-
taires sont d’au moins 2.716. Il 
faut rappeler que le wali, Abou 
Bakkar Essedik Boucetta, a 
réitéré à maintes reprises à 
l’endroit des responsables 
concernés la nécessité absolue 
d’accélérer le rythme de déli-
vrance des actes de propriétés 
pour clore définitivement ce 
dossier de la propriété foncière. 
Il reste aussi à étudier le cas du 
foncier des 35 communes res-
tantes. 
Notons enfin que l’ancienne 
gestion du foncier par les 
agences foncières communales, 
et ce selon la loi 90-25 du 18 
novembre 1990, a provoqué 
des dégâts considérables à 
Tizi-Ouzou. Escroquerie, faux 
et usage de faux, fausses décla-
rations, corruption et tant 
d’autres maux ont tristement 
marqué cette période. Il n’est 
pas moins vrai que la justice a 
été saisie à maintes reprises sur 
ces affaires du foncier. C’est 
d’ailleurs pour mettre fin à 
cette gabegie que l’Etat a déci-
dé de confier ce portefeuille 
foncier à l’agence de wilaya et 
dont le président du conseil 
d’administration n’est autre 
que le wali. 

De notre bureau,  
Saïd Tissegouine 
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THÉÂTRE, CINÉMA, EXPOSITIONS.. 

Yennayer au cœur d’un riche programme 
culturel national 

Le mois de janvier 2026 sera marqué par une intense activité culturelle à travers l’ensemble des wilayas du pays. Théâtres, maisons de la 
culture, bibliothèques, opéras et autres strutures culturelles proposeront une programmation dense et diversifié, placée sous le signe de 

la célébration de Yennayer 2976, le Nouvel An amazigh, désormais, rendez-vous culturel fédérateur à l’échelle nationale, dont les 
festivités officielles sont prévues dans la ville de Béni Abbes.

A
u-delà de la diversité des 
disciplines artistiques pro-
posées par le ministère de la 

Culture et des Arts, Yennayer 
2976 s’impose comme le fil 
conducteur de l’ensemble de la 
programmation culturelle de jan-
vier 2026. Conférences histo-
riques, expositions thématiques, 
spectacles en langue amazighe et 
manifestations populaires 
convergent pour célébrer une 
identité, profondément ancrée 
dans l’histoire nationale. 
Ainsi, le programme concocté 
par le département de Malika 
Bendouda s’étalera sur tout le 
mois de janvier et touchera la 
quasi-totalité des villes algé-
riennes. 
Le théâtre occupe une place pré-
pondérante dans ce programme. 
À Alger, le Théâtre national algé-
rien (TNA) propose plusieurs 
spectacles pour enfants et 
adultes, des monologues en 
langue amazighe, ainsi que des 
rencontres intellectuelles consa-
crées au patrimoine théâtral et à 
la culture amazighe. 
Les autres planches des théâtres 
régionaux àl’image de ceux de 
Béjaïa, Oran, Constantine, Bou-
merdès et Adrar multiplient les 
représentations, avec un accent 
particulier mis sur les œuvres 
destinées au jeune public, alliant 
divertissement et sensibilisation 
culturelle. 
Le cinéma s’inscrit également 
dans cette dynamique, à travers 
la projection de films algériens et 
de documentaires à caractère his-
torique et culturel. Ces séances, 
organisées dans plusieurs 
wilayas, accompagnent les célé-
brations de Yennayer et sera 
notamment marquée par la proje-
cirton de documentaires et films  
 
Musique, chant andalou et 
expressions folkloriques 
La musique figure parmi les 
temps forts du mois. Des soirées 
artistiques dédiées aux chants 

amazighs, andalous et au folklore 
local sont programmées dans dif-
férentes régions. 
À Alger, l’Opéra d’Alger Boua-
lem-Bessaih accueille un concert 
spécial Yennayer qui réunira plu-
sieurs artistes et groupes musi-
caux, tandis que d’autres wilayas 
mettent en avant leurs répertoires 
traditionnels à travers des galas, 
des veillées musicales et des 
spectacles en plein air. 
Les expositions d’artisanat tradi-
tionnel constituent un autre axe 
de la programmation. Bijoux, 
poterie, tissage, habillement tra-
ditionnel, gastronomie et objets 
du quotidien seront mis en valeur 
dans les maisons de la culture, 
bibliothèques et espaces d’expo-
sition à travers les différentes 
régions. 
Certaines wilayas, l’image de 
Tizi Ouzou ou Batna se distin-
guent par l’organisation de vil-

lages de Yennayer, d’expositions 
immersives et de reconstitutions 
de scènes de vie ancestrales, 
synonyme de sauvegarde des 
savoir-faire. 
Les bibliothèques principales de 
lecture publique et leurs annexes 
déploient pour leur part, un pro-
gramme soutenu en direction des 
enfants et des jeunes. Ateliers de 
lecture, séances de contes, jeux 
éducatifs, activités artistiques, 
initiation à l’écriture tifinagh et 
animations pédagogiques ryth-
meront ce premier mois de l’an-
née 2026, notamment dans les 
wilayas du Sud et des Hauts-Pla-
teaux. 
 
LE PATRIMOINE DE OUAR-
GLA À L’HONNEUR AU 
PALAIS DES RAÏS 
Par ailleurs, le Centre des arts et 
de la culture du Palais des Raïs 
(Bastion 23), à Alger, organise ce 

mardi une célébration à l’occa-
sion de l’avènement du Nouvel 
An amazigh, Yennayer, consa-
crée à la mise en valeur du patri-
moine culturel de la wilaya de 
Ouargla et à la promotion de ses 
coutumes et traditions authen-
tiques. 
Le programme de cette manifes-
tation patrimoniale, placée sous 
le slogan «Les ksour de Ouargla 
à l’honneur au Palais des Raïs… 
une identité enracinée et une 
unité culturelle fédératrice», 
comprend une série d’activités et 
d’animations, notamment des 
expositions mettant en avant les 
savoir-faire liés à l’artisanat et 
aux métiers traditionnels, ainsi 
que des ateliers pédagogiques et 
de formation dédiés à l’art de la 
sculpture sur bois de palmier et à 
l’art du sablage. Des interven-
tions scientifiques et acadé-
miques seront également propo-

sées durant cette célébration, qui 
se poursuivra jusqu’au 12 janvier 
courant. Elles porteront sur les 
dimensions historiques, cultu-
relles et sociales du patrimoine 
amazigh des régions de Oued 
G’hir et Oued Mya, ainsi que sur 
la littérature amazighe dans la 
wilaya de Ouargla. Le program-
me inclut aussi des lectures de 
poésie amazighe dans la variante 
ouarglie, ainsi que des rencontres 
littéraires. 
Par ailleurs, les principales cou-
tumes et traditions liées à la pré-
paration de la table de Yennayer 
à Ouargla seront présentées, avec 
un focus sur le patrimoine du 
ksar ancien. La manifestation 
prévoit également la projection 
du film Tinunbia du réalisateur 
Bilal Houbi, avant de se clôturer 
par une évocation des traditions 
et des rituels festifs du mariage 
ouargli. A. B. / média

6ème FESTIVAL DU FILM MÉDITERRANÉEN D’ANNABA 
Les inscriptions des films ouvertes à partir de jeudi 8 janvier 

LA DIRECTION  du Festival du film méditerranéen 
d’Annaba a annoncé, ce dimanche dans un communi-
qué, l’ouverture, du 8 janvier au 28 février 2026 via la 
plateforme numérique officielle FilmFreeway, des ins-
criptions en vue de la participation à la 6e édition de cet 
événement culturel. 
Le document indique que la participation à ce rendez-
vous cinématographique, devenu un événement cultu-
rel majeur au niveau national et méditerranéen, inclut 
les films longs et courts métrages de fiction, ainsi que 
les films documentaires produits dans les pays du bas-
sin méditerranéen et en dehors. 
Le communiqué souligne également que la 6e édition « 
ambitionne d’attirer des productions cinématogra-
phiques de qualité, correspondant à l’identité artistique 
du Festival et reflétant la diversité des expériences 
créatives méditerranéennes, tout en veillant à soutenir 

les œuvres traitant de questions humaines et culturelles 
contemporaines». 
Le Festival du Film méditerranéen d’Annaba poursuit 
le renforcement de son ouverture internationale et la 
consolidation de sa place sur la carte des festivals 
dédiés au 7e art, tout en contribuant à dynamiser la 
scène culturelle et à créer un espace de dialogue ciné-
matographique et d’échange d’expériences entre réali-
sateurs, producteurs et professionnels, selon le même 
document. 
La direction du Festival appelle également, dans son 
communiqué, tous les cinéastes, producteurs et distri-
buteurs à soumettre leurs œuvres dans les délais impar-
tis, soulignant que la prochaine édition sera «promet-
teuse et distinguée en termes de programmation, de 
contenu et d’organisation». 

R. C.
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PETKOVIC : «RÉPONDRE PRÉSENTS SUR LE TERRAIN» 

Respect oui, peur non : Le message clair 
de Petkovic 

À la veille du choc face à la République démocratique du Congo, le sélectionneur national Vladimir Petkovic s’est exprimé en conférence 
de presse avec lucidité et détermination. Conscient de l’enjeu, il a rappelé l’objectif principal des Verts. «C’est une rencontre importante. 

N
ous voulons rester dans cette compé-
tition. L’adversaire est très fort, avec 
une histoire et des résultats positifs, 

mais nous ferons le maximum pour nous 
imposer. Nous avons les moyens de réus-
sir». Revenant sur le parcours précédent, 
le technicien a insisté sur la nécessité de se 
projeter. « La première étape est passée, 
c’est du passé. Aujourd’hui, nous sommes 
au point de départ face à des adversaires 
très solides. Mon état d’esprit est clair : je 
veux remporter le prochain match». Petko-
vic a également mis en avant la profondeur 
de son groupe et l’émergence de jeunes 
talents, à l’image de Hadj-Moussa et 
Maza.  
Interrogé sur les deux Fennecs, Petkovic a 
souligné l’importance de cette CAN dans 
leur développement, estimant que cette 
expérience internationale sera déterminan-
te pour leur progression :  
«Deux jeunes joueurs incarnent l’avenir 
de l’équipe. Nous avons environ 28 
joueurs avec un niveau très proche. Il fau-
dra aussi une part de réussite». Sur la RD 
Congo, le sélectionneur se montre respec-
tueux mais sans crainte. «C’est une équipe 
cohérente, solide, avec de fortes individua-
lités et un bon collectif. La peur n’existe 
pas dans le football. Le respect, oui, mais 
pas la peur. Elle a des forces et des fai-
blesses, et nous tenterons d’en profiter». 
Enfin, il a conclu en affirmant la ligne de 
conduite des Verts : «Nous devons impo-
ser notre stratégie et répondre présents sur 
le terrain», conclut-il. 
Conscient que les matches à élimination 
directe se jouent parfois bien au-delà des 
90 minutes, Vladimir Petkovic a insisté, 
ces derniers jours, sur un travail spécifique 
: les tirs au but. De longues séances ont 
ainsi été consacrées à cet exercice particu-
lier, où la technique et la gestion de la 
pression sont souvent déterminantes. Les 
joueurs ont ainsi été soumis à de longues 
séries de tirs au but en fin de séances. Au 
cœur de ces séances, Luca Zidane a été 
longuement mis à contribution. Le gardien 
numéro 1 des Verts a multiplié les duels 
avec ses coéquipiers, sous l’œil attentif du 
staff technique. Un travail intense, aussi 
bien physique que psychologique, destiné 
à le préparer à un éventuel scénario déci-
sif. A  travers ces exercices prolongés, Pet-
kovic ne veut rien laisser au hasard. Sans 
obsession, mais avec méthode, le sélec-
tionneur entend donner à son groupe 
toutes les armes nécessaires pour aborder 
ce rendez-vous crucial avec efficacité. 
 
BENNACER : «MATCH IMPORTANT 
FACE À UNE TRÈS BONNE ÉQUIPE» 
Ismaël Bennacer s’est présenté en confé-
rence de presse avec un discours clair et 
déterminé. Le milieu de terrain des Verts a 
souligné l’importance de l’enjeu. «C’est 
un match très important face à une très 
bonne équipe du Congo. C’est une ren-
contre à élimination directe, il faudra mon-
trer de quoi nous sommes capables, rester 
sur la bonne dynamique et tout donner sur 
le terrain». Pour Bennacer, la mentalité 
sera décisive. «Il faut garder la bonne 
mentalité, être concentrés et montrer notre 
vrai visage. On doit rester dans la conti-
nuité et se battre jusqu’au bout» 
Pour l’ancien joueur de l’AC Milan, l’ob-
jectif est clair : « Continuer sur cette lan-
cée, avoir la bonne mentalité sur le terrain 
et montrer de quoi on est capable ». 
 Évoquant Ibrahim Maza, il a salué son 

potentiel. «C’est un joueur très talentueux 
et très mature sur le terrain. On essaie de 
l’accompagner pour qu’il exprime toutes 
ses qualités. Il le fait très bien et j’espère 
qu’il nous fera gagner des matches». 
Revenant sur l’objectif collectif, il a été 
clair. «Nous avons gagné la CAN, mais il 
faut redorer notre blason et passer à autre 
chose. Nous sommes décidés à tout faire 
pour gagner le match de demain».Le 
milieu algérien a également mis en avant 
la maturité croissante du groupe, composé 
d’un savant mélange entre joueurs expéri-
mentés et jeunes talents. « On essaie de 
mieux se comprendre. Il y a de très bons 
jeunes, que ce soit ici ou en Europe. Per-
sonne ne triche, tout le monde travaille et 
respecte le groupe », a-t-il souligné, 
saluant l’état d’esprit collectif. 

En tant que cadre de l’équipe, Bennacer 
assume pleinement son rôle de transmis-
sion. « C’est normal qu’il y ait des 
exemples sur le terrain. Il faut transmettre 
ce que représente le fait de jouer pour l’Al-
gérie, comment se comporter, et surtout 
tout donner », a-t-il affirmé.  Sur Riyad 
Mahrez, Bennacer a insisté sur son leader-
ship. «C’est notre capitaine, très impliqué 
sur et en dehors du terrain. C’est un plaisir 
de jouer avec lui». Enfin, il a conclu sur la 
RD Congo. «C’est une équipe complète, et 
ce sera une belle affiche. On la respecte, 
mais on va tout donner pour gagner et 
n’avoir aucun regret». 
 
FIN DE CAN POUR HADJAM 
Le sélectionneur national, Vladimir Petko-
vic, a annoncé, lors de la conférence de 
presse tenue, hier, à la veille du match face 
à la RD Congo, comptant pour les hui-
tièmes de finale de la Coupe d’Afrique des 
nations, la libération du joueur Jaouen 
Hadjam en raison d’une blessure à la che-
ville. Le défenseur algérien avait été victi-
me d’un tacle appuyé dès les premières 
minutes de la rencontre face au Burkina 
Faso, lors de la deuxième journée de la 
phase de groupes, contraignant le staff 
technique à procéder à son remplacement 
par Baghdad Bounedjah. Petkovic a préci-
sé que toutes les tentatives avaient été 
entreprises pour permettre au joueur de 
récupérer. «Nous avons fait tout notre pos-
sible pour remettre le joueur sur pied, mais 
cela n’a pas été possible. Nous avons donc 
décidé de le libérer afin qu’il puisse pour-
suivre son traitement au sein de son club», 
a-t-il expliqué. 
En prévision de son huitième de finale de 
la Coupe d’Afrique des Nations 2025, 
l’équipe nationale affine ses réglages avec 
un souci du détail assumé. 
 
HISTORIQUE ALGÉRIE-RD CONGO 
L’Algérie qui a fini 1ère du groupe E  sera 
confrontée, aujourd’hui  à (17h00), à la 
République Démocratique du Congo 
(RDC). Les deux pays se sont affrontés à 6 
reprises dans leurs histoires dont 2 fois en 

CAN avec un net avantage pour les Verts : 
2 victoires et 4 nuls 
Trois matchs en compétitions et trois 
matchs amicaux, tel est le bilan des ren-
contres entre Fennecs et Léopards. Les 3 
matchs amicaux ont servi de préparations 
pour différentes CAN. Le premier amical a 
eu lieu en août 2002 à Blida. Le score s’est 
terminé sur une égalité de 1-1, le but algé-
rien a été marqué par Haddou Moulay sur 
pénalty. Les deux autres amicaux (en 2008 
et 2019) se sont finis sur le même score (1-
1). A noter que le match de 2008 s’est joué 
en France, sur un terrain municipal, en 
région parisienne, à Goussainville. Le lieu 
avait été tenu secret et sans médias, pour 
éviter un grand nombre de spectateurs 
algériens. Mais rien n’arrête le supporter 
algérien et l’afflux fût important. 
La république du Congo a accueilli les 
Jeux Panafricains de 1965, à Brazzaville. 
Algériens et Congolais étaient dans la 
même poule, en compagnie de la Côte 
d’Ivoire et du Madagascar. Après une 
défaite (0-1) contre les Ivoiriens, les 
coéquipiers de Lalmas ont écrasé la RDC 
4-1 avec un triplé de d’Hachouf et un but 
de Zefzef. Pour leur dernier match, les 
Fennecs ont pris le dessus 1-0 sur Mada-
gascar et se sont qualifiés pour les demi-
finales. L’Algérie finira 4ème de cette 
compétition. 
Les Fennecs retrouvent les Léopards lors 
de la coupe d’Afrique marocaine de 1988. 
Placés dans le même groupe que le Maroc 
et la Côte d’Ivoire, les 2 pays se retrouvent 
au dernier match de poule et malheur au 
perdant ! Après la défaite face au Maroc 
(1-0) et le nul (1-1) contre les Ivoiriens, 
l’Algérie n’avait pas le droit à l’erreur. 
Comme l’avait dit son stratège, Lakhdar 
Belloumi, à l’époque : « si nous perdons, 
nous plions bagages ». Dans un match très 
disputé, c’est finalement Drid et ses 
coéquipiers qui arrachent les points de la 
victoire grâce à un but de Kader Ferhaoui. 
La RDC, qu’on appelait à l’époque, le 
Zaïre rentre chez lui puisqu’il termine der-
nier du groupe. Pour la petite histoire, la 
sélection algérienne se qualifie pour la 
demi-finale après un scenario dramatique. 
A l’issu des matchs du 1er tour, Ivoiriens 
et Algériens sont à égalité parfaite 
(nombre de points, différance de buts…). 
La CAF a départagé les 2 équipes via un 
tirage au sort. Les Verts sortent du chapeau 
et iront affronter le Nigéria en demi-finale. 
Les Super Eagles l’emporteront aux tirs 
aux buts (8-9). Belloumi se consolera avec 
la médaille de bronze prise au détriment 
du Maroc, lors de la petite finale où le gar-
dien algérien, Naceredine  Drid arrêtera le 
pénalty d’un marocain, tiré…à 3 reprises. 
Lors de la CAN 2000, l’Algérie joua enco-
re un mauvais tour au Congo. Les deux 
pays se retrouvent encore dans le même 
groupe, lors de la phase de poule. Dès le 
1er match, les protégés de Nasser Sandjak 
affrontent la RDC. Dans un match haché, 
il y a eu très peu d’occasions de chaque 
côté. Malgré une ligne d’attaque compo-
sée de Farid Ghazi, Rafik Saifi et Fawzi 
Moussouni, les Verts n’ont pas réussi à 
marquer. Le match s’est fini sur un score 
de parité 0-0. L’Algérie s’est quand même 
qualifiée pour la suite de la compétition 
alors que la RDC se voit encore de plier 
bagages. En ¼ de finale, les Verts flan-
chent contre l’une des meilleures équipes 
du tournoi, le Cameroun de Song, Foé, 
MBoma, Eto’o… sur le score de 1-2. 
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DESABRE : «NOUS AVONS LES MOYENS DE PASSER» 

Sébastien Desabre affirme connaitre 
toutes les tactiques de l’Algérie 

Le sélectionneur de la RD 
Congo, Sébastien Desabre, 

s’est présenté en conférence 
de presse avec calme et 

assurance à la veille du match 
à élimination directe face à 
l’Algérie. Après cinq jours de 
récupération, le technicien 
français estime son groupe 

prêt.  

«L
e feeling est bon. Nous avons bien 
récupéré et nous sommes bien pré-
parés pour le match de demain». 

Refusant de se focaliser sur le passé, 
Desabre a insisté sur l’objectif immédiat. 
«Nous sommes concentrés sur la phase 
actuelle. Les chiffres précédents n’ont 
plus d’importance. L’objectif est de tout 
faire pour se qualifier en quart de finale». 
Conscient de l’enjeu, il a souligné l’im-
portance de ce type de confrontation. «Ce 
sont des matches à fort enjeu. Affronter 
une très bonne équipe africaine nous per-
met de progresser. Nous avons habitude 
de la pression et les joueurs aiment ça». Le 
sélectionneur congolais a mis en avant 
l’identité de jeu de son équipe. «Nous 
nous concentrons sur notre jeu. Nous 
connaissons nos qualités, nous avons une 
stratégie en place et nous connaissons bien 
l’Algérie et ses joueurs». Évoquant son 
groupe, Desabre a rappelé l’importance de 
chacun. «Tous les membres sont impor-
tants, joueurs comme staff». Enfin, res-
pectueux mais ambitieux face à l’Algérie, 
il a conclu : «Nous les respectons, mais 
nous avons les armes pour passer ce tour. 
Ce sera difficile pour nous comme pour 
l’adversaire. Nous devons tout faire pour 
gagner demain». 
Selon Desabre, le tirage au sort et l’adver-
saire n’ont pas d’importance : « Nous ne 
choisissons pas notre adversaire. L’Algé-
rie a terminé première de son groupe après 
une phase de poules excellente, et nous 

avons terminé deuxièmes de notre groupe. 
» Pour le technicien français, chaque 
confrontation représente une occasion de 
mettre en pratique le travail effectué à 
l’entraînement et de viser la victoire : « 
Quand nous affrontons l’Algérie, comme 
contre n’importe quelle autre équipe, c’est 
toujours une opportunité de mettre en pra-
tique ce sur quoi nous travaillons et de 
viser la victoire. Nous ferons tout pour 
gagner ce match. » Desabre insiste sur la 
confiance et les capacités de son équipe : 
« Aujourd’hui, nous savons que nous 
avons les capacités pour franchir ce tour, à 
condition de livrer une grande performan-
ce et de rester fidèles à ce que nous faisons 
depuis un moment. » Il souligne égale-

ment l’importance de montrer le potentiel 
de son groupe sur le terrain : « Nous 
connaissons nos capacités et devons les 
montrer. Nous avons notre style de jeu et 
avons mis en place une stratégie spéci-
fique pour contrer Mahrez et l’Algérie. » 
L’entraîneur congolais tient à rappeler 
l’unité et la cohésion de son équipe : « J’ai 
un groupe uni et solide, et se qualifier dès 
le premier tour au Maroc était un objectif 
naturel. »  
Selon lui, affronter une équipe de haut 
niveau comme l’Algérie est également 
une opportunité d’acquérir de l’expérien-
ce supplémentaire : « L’équipe d’Algérie 
est très bonne et cela nous aidera à acqué-
rir encore plus d’expérience. Nous abor-

dons ce match sans pression supplémen-
taire. » Enfin, Desabre confirme que son 
équipe connaît les plans tactiques de l’ad-
versaire et que tout sera mis en œuvre 
pour franchir ce tour : « Nous connaissons 
tous les plans de l’équipe algérienne et 
nous allons travailler pour nous qualifier 
pour les quarts de finale. » Ce discours 
reflète la stratégie de la RDC : confiance 
en ses forces, concentration sur son style 
de jeu, et préparation minutieuse pour 
contrer les principaux atouts de l’Algérie, 
en particulier Riyad Mahrez. Mardi, le 
match promet donc d’être intense, avec 
une RDC prête à se battre pour créer l’ex-
ploit et accéder aux quarts de finale de la 
CAN 2025. 

 Le Cameroun résiste à la remontée de l’Afrique du Sud pour 
se qualifier pour les quarts de finale 

ON Y VOIT DÉJÀ  plus clair dans cette 
CAN 2025. Après la phase de poules, qui 
a écrémé 8 des 24 équipes présentes, les 
huitièmes de finale vont dégager un peu 
plus le tableau. Après les quatre premières 
rencontres, la logique a plutôt été respec-
tée puisque le Mali, le Sénégal, le Maroc 
et le Cameroun se sont qualifiés pour les 
quarts de finale. 
Le Mali et le Sénégal se retrouveront le 
vendredi 9 janvier à 17 heures, à Tanger. 
Les Maliens, miraculés aux tirs au but face 
à la Tunisie, ne partiront pas favoris face 
aux Lions de la Teranga, un temps bous-
culés mais malgré tout faciles vainqueurs 
du Soudan (3-1). 
Dans l’autre affiche déjà connue, disputée 
dans la foulée, le 9 janvier à 20 heures, le 
Maroc défiera le Cameroun. À Rabat, 
dans le stade Moulay Abdallah, les Maro-
cains auront fort à faire face à un quintuple 
vainqueur de l’édition, qui reste malgré 
tout loin de ses meilleures années. 
Très défensifs, les Camerounais ont obte-
nu leur qualification grâce à leur efficaci-
té dans les deux surfaces. Sans briller et en 
laissant la maîtrise du jeu à l’Afrique du 
Sud, avec seulement 33% de possession 
de balle, le Cameroun s’est qualifié ce 

dimanche soir pour les quarts de finale de 
la Coupe d’Afrique des nations (1-2) 
Timides dès les premières secondes, les 
Camerounais ont laissé les premières 
opportunités aux Bafana Bafana. Mais ni 
Lyle Foster, d’abord imprécis puis piégé 
par un hors-jeu, ni Relebohile Mofokeng 
ne sont parvenus à marquer. C’est finale-
ment Junior Tchamadeu qui a ouvert le 
score, contre le cours du jeu, en profitant 

d’une frappe de l’ancien Lillois Carlos 
Baleba contrée et revenue dans ses pieds 
(34e). Visiblement satisfait de sa tactique, 
avec un bloc bas et quelques timides 
contre-attaques, le sélectionneur David 
Pagou, arrivé juste avant le début du tour-
noi pour suppléer Marc Brys, n’a pas 
changé de style en deuxième mi-temps. 
Christian Kofane lui a donné raison en 
reprenant victorieusement un centre du 

Rennais Mahamadou Nagida (47e). Les 
Lions indomptables étaient déjà à l’abri et 
pouvaient sereinement gérer leur avanta-
ge. 
La fédération tunisienne licencie l’équipe 
technique après l’élimination face au Mali 
L’élimination à 11 contre 10 n’est pas pas-
sée. La fédération tunisienne de football a 
annoncé dimanche soir avoir mis fin aux 
contrats de toute l’équipe technique de la 
sélection nationale après sa défaite de la 
veille face au Mali et son élimination de la 
Coupe d’Afrique des nations (CAN), 
organisée au Maroc. La Fédération tuni-
sienne tire les leçons de l’échec de la 
sélection lors de la CAN au Maroc. Après 
l’élimination de l’équipe face au Mali 
samedi, le staff a été remercié. «Le bureau 
fédéral a décidé de mettre fin, d’un com-
mun accord, à la relation contractuelle 
avec l’ensemble du staff technique de 
l’équipe nationale A», a annoncé la Fédé-
ration tunisienne de football sur sa page 
Facebook. Selon la radio privée Mosaïque 
FM, le sélectionneur national Sami Tra-
belsi a conclu un accord avec la Fédéra-
tion pour la résiliation à l’amiable de son 
contrat, un accord trouvé lors d’une 
réunion à Rabat.
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I
BM a choisi sa conférence annuelle 
pour sortir l'artillerie lourde. Deux nou-
velles puces quantiques, deux philoso-

phies distinctes, mais un seul objectif : 
prouver que le calcul quantique peut enfin 
servir à quelque chose de concret. Le ren-
dez-vous est pris pour fin 2026, date à 
laquelle le groupe espère atteindre ce 
fameux avantage quantique qui fait saliver 
toute l'industrie. En attendant, ces 
annonces témoignent d'une stratégie bien 
ficelée pour ne plus se laisser distancer par 
la concurrence. 
 
Nighthawk, le sprinter qui vise juste 
La première puce, baptisée Nighthawk, 
joue la carte du pragmatisme. Avec ses 
120 qubits et 218 coupleurs accordables, 
elle promet d'exécuter des circuits 30% 
plus complexes que son prédécesseur 
Heron. Concrètement, ce processeur peut 
gérer jusqu'à 5 000 portes à deux qubits, 
ces opérations d'enchevêtrement qui don-
nent aux ordinateurs quantiques leur 
superpuissance. IBM ne se contente pas de 
promesses vagues : la feuille de route pré-
voit 7 500 portes en 2026, puis 10 000 en 
2027. L'année 2028 devrait même voir des 
systèmes multi-puces grimper à 15 000 
portes grâce à des coupleurs longue por-
tée. Cette approche progressive, presque 
timide, détonne avec les annonces fracas-
santes habituelles du secteur. Mais elle a le 
mérite d'être mesurable et vérifiable. 
 
Loon, l'architecte du futur lointain 
Si Nighthawk vise l'efficacité à court 
terme, Loon explore un horizon plus ambi-
tieux : la correction d'erreurs quantiques à 
grande échelle. Cette puce expérimentale 
rassemble pour la première fois tous les 
ingrédients nécessaires à une correction 
d'erreurs tolérante aux défauts. Autrement 
dit, elle teste les fondations d'un système 
capable de détecter et réparer ses propres 

erreurs en temps réel.L'architecture de 
Loon intègre des coupleurs longue portée 
pour relier des qubits éloignés, des dispo-
sitifs de réinitialisation individuels, et sur-
tout une implémentation pratique des 
codes LDPC.  Ces derniers encodent l'in-
formation de manière redondante, permet-
tant d'identifier et corriger les erreurs à la 
volée. IBM a même validé une correction 
d'erreurs en 480 nanosecondes avec du 
matériel classique, dépassant ses propres 
prévisions d'une année entière. Pour sup-
porter ces architectures ambitieuses, IBM 
a transféré sa production au centre Nano-

Tech d'Albany. Résultat : les délais de 
fabrication divisés par deux et la com-
plexité des designs multipliée par dix. Un 
changement d'échelle qui permet de tester 
plusieurs variantes en parallèle et d'accélé-
rer les itérations. 
 
Une course où personne ne lâche rien 
IBM ne joue pas seul dans cette partie de 
poker menteur technologique. Fujitsu 
annonçait en avril un système de 256 
qubits avec des plans pour 1 000 qubits en 
2026. Google peaufine ses capacités en 
correction d'erreurs, Microsoft explore les 

qubits topologiques. Chacun sa recette, 
chacun son pari.Cette diversité d'ap-
proches reflète une vérité simple : person-
ne ne sait encore quelle voie mènera au 
Graal. L'avantage quantique véritable ne 
se résume pas à battre un ordinateur clas-
sique sur un problème abstrait. Il faudra 
démontrer une utilité concrète pour des 
applications réelles. Un seuil que l'indus-
trie espère franchir d'ici 2026, promis juré. 
Avec Nighthawk et Loon, IBM joue sur 
deux tableaux : l'optimisation du présent et 
la validation du futur. Pas si mal pour un 
acteur qu'on disait distancé.

TECH

IBM revient dans la course à l'informatique quantique 
avec deux nouvelles puces 
Le géant américain sort du bois avec Nighthawk et Loon, deux processeurs quantiques aux tempéraments opposés. L'un vise l'efficacité 

immédiate, l'autre prépare l'avenir. Un pari double pour rattraper son retard dans une compétition où chaque qubit compte.

ARM et Linux, le futur 
couple modèle du gaming 
PC nomade ? Valve 
esquisse son rêve 
technique 

EN CHOISISSANT une puce ARM pour 
son nouveau casque de réalité virtuelle, 
Valve ne fait pas que lorgner la concurren-
ce. L'entreprise de Gabe Newell semble 
surtout nous envoyer une carte postale 
depuis le futur, esquissant une vision où le 
Steam Deck et ses successeurs s'affranchi-
raient des limites énergétiques de l'archi-
tecture x86. Il y a des annonces qui, sous 
leurs airs de simple mise à jour matérielle, 
cachent une ambition bien plus vaste. 
L'annonce du Steam Frame, le nouveau 
casque de réalité virtuelle de Valve, est de 
cette trempe. Certes, il est là pour chasser 
sur les terres du Meta Quest, mais en y 
intégrant une puce ARM et une astucieuse 
couche de traduction logicielle, Valve 
nous murmure à l'oreille que le véritable 
enjeu est ailleurs. Et si, derrière ce choix 
audacieux, se cachait la réponse à une 
question qui taraude les joueurs nomades : 
à quand un Steam Deck 2 vraiment 

convaincant ? 
 
Le grand dilemme du Steam Deck 
Pour bien comprendre la manœuvre de 
Valve, il faut revenir à la genèse du Steam 
Deck. Cette formidable machine a prouvé 
qu'il était possible de faire tourner des jeux 
PC exigeants dans le creux de la main. 
Mais elle souffre d'un talon d'Achille bien 
connu : son autonomie, souvent mise à 
mal par la gourmandise de son processeur 
AMD, issu de l'architecture x86 qui règne 
sur le monde du PC depuis des décennies. 
Restons honnête : l'autonomie du Steam 
Deck, tout particulièrement dans sa ver-
sion OLED reste impressionnante pour ses 
capacités, mais cette efficience en a aussi 
fait un étalon que peu d'autres machines 
nomades arrivent à égaler, encore moins 
dépasser… même plusieurs années après 
sa sortie ! 
Depuis, Valve attend, un peu comme on 
attend un bus qui n'arrive jamais, qu'AMD 
lui livre un processeur miracle. Non pas 
une puce simplement plus puissante, mais 
une qui soit radicalement plus économe en 
énergie. Car le secret d'une bonne console 
portable ne réside pas seulement dans sa 
capacité à afficher des graphismes épous-
touflants, mais dans son aptitude à le faire 
sans vider sa batterie en moins de deux 
heures. C'est ce que l'on appelle l'efficien-
ce énergétique, et c'est devenu le Saint-
Graal de Valve. 
Malheureusement, l'architecture x86, pen-
sée pour la performance brute, a bien du 
mal à se mettre au régime. Les processeurs 
d'AMD, même ceux conçus pour les 
consoles portables, s'effondrent en perfor-

mance dès qu'on leur demande de fonc-
tionner avec une faible enveloppe ther-
mique, c'est-à-dire en consommant très 
peu de courant. C'est un peu comme 
demander à un champion de culturisme de 
courir un marathon : ce n'est tout simple-
ment pas sa spécialité.  
 
L'architecture ARM, ce héros inattendu 
Pendant que le monde du PC s'échinait à 
dompter la consommation de ses puces, un 
autre univers technologique a fait de l'effi-
cience sa raison d'être : celui des télé-
phones intelligents. Contraints par la taille 
minuscule des batteries et l'absence de 
ventilation active, les fabricants de puces 
pour mobiles, avec ARM en chef de file, 
ont appris à créer des processeurs à la fois 
puissants et incroyablement sobres. 
Longtemps considérés comme des solu-
tions de second rang pour le jeu vidéo, ces 
processeurs ARM ont fait des progrès 
spectaculaires.  
Il suffit de regarder ce qu'Apple a accom-
pli avec ses puces M1 et M2, capables de 
rivaliser avec les meilleurs processeurs 
d'ordinateurs portables tout en offrant une 
autonomie record.  
Ou encore de constater la popularité de la 
Nintendo Switch et sa successeure, qui, 
grâce à leur processeur ARM, offre un 
équilibre quasi parfait entre performance, 
autonomie et coût.  
Valve a manifestement pris des notes. En 
choisissant une puce Snapdragon (qu'on 
trouve dans bons nombre de smartphones) 
pour son casque Steam Frame, l'entreprise 
s'offre un ticket d'entrée dans ce monde de 
l'efficience.  

FEX, la pierre de Rosette du jeu vidéo 
Mais alors, quid de l'immense catalogue 
de jeux Steam, conçu pour le monde du 
x86 ? Va-t-on devoir tout jeter et repartir 
de zéro ? C'est là que la magie de Valve 
opère. Dans le plus grand secret, ses ingé-
nieurs ont mis au point FEX, une sorte de 
traducteur universel capable de faire com-
prendre le langage x86 à une puce ARM, 
et ce, presque sans que l'on s'en aperçoive.  
Ce petit bijou de technologie vient s'ajou-
ter à Proton, l'autre outil miracle de Valve 
qui permet déjà de faire tourner les jeux 
Windows sur Linux. La combinaison des 
deux dessine une solution d'une élégance 
folle : un jeu, quel qu'il soit, pourrait 
potentiellement fonctionner sur n'importe 
quelle machine tournant sous SteamOS, 
qu'elle soit équipée d'une puce x86 ou 
ARM.  Bien sûr, cette double traduction a 
un coût en performance, mais Valve assu-
re qu'il est minime et que le jeu en vaut la 
chandelle. En investissant dans cette solu-
tion, l'entreprise s'assure une flexibilité 
totale. Elle n'est plus à la merci d'un seul 
fournisseur de puces et peut choisir le 
meilleur des deux mondes en fonction de 
ses besoins : la puissance brute du x86 
pour une console de salon comme la nou-
velle Steam Machine, et l'efficience 
redoutable de l'ARM pour ses appareils 
nomades.  Il est d'ailleurs amusant de voir 
comme toute cette aventure se fait au 
mépris complet de Microsoft et de ses 
propres efforts sur Windows ARM. On 
imagine facilement les ingénieurs de 
Valve faire la moue en voyant que la tech-
nologie Prism, qui est le pendant Windows 
de FEX, est une technologie propriétaire.
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Face aux attaques ClickFix en plein essor, Microsoft 
alerte sur l'importance de la vigilance personnelle 

D
ans son dernier rapport sur la défen-
se numérique, Microsoft prévient 
que les attaques d'ingénierie sociale 

ClickFix sont devenues une tactique favo-
rite des cybercriminels pour accéder aux 
réseaux de leurs victimes. 
En moyenne, Microsoft traite plus de 100 
000 milliards de signaux chaque jour, 
bloque environ 4,5 millions de nouvelles 
tentatives de malware, analyse 5 milliards 
de courriels à la recherche de malwares et 
de phishing, et analyse environ 38 mil-
lions de détections de risques d'identité. 
L’éditeur dispose ainsi des données 
nécessaires pour fournir une vue d'en-
semble complète des tendances, tactiques 
et techniques actuelles de la cybercrimi-
nalité. 
La version 2025 du rapport annuel sou-
ligne l'augmentation des attaques exploi-
tant l'IA, tout comme les tentatives d'ex-
torsion et les infections par rançongiciel. 
Il convient de noter en particulier la tech-
nique d'ingénierie sociale appelée Click-
Fix. 
 
Qu'est-ce que ClickFix ? 
Depuis début 2024, Microsoft suit les ten-
tatives d'utilisation de ClickFix et consta-
te sa popularité croissante. Au cours de 
l'année écoulée, cette technique d'attaque 
a été largement adoptée. Elle vise à inci-
ter les utilisateurs à escroquer ou à se 
mettre en danger en les poussant à lancer 
du code malveillant. 
Cette technique d'ingénierie sociale peut 
être adaptée à divers scénarios d'accès, 
mais en général, ClickFix tente d'exploi-

ter la résolution humaine des problèmes. 
De faux messages d'erreur, par exemple, 
peuvent demander aux utilisateurs de cor-
riger un problème technique mineur en 
copiant-collant du code ou en exécutant 
des commandes sur leur système. Le véri-
table objectif de la requête est que les uti-
lisateurs téléchargent eux-mêmes du code 
malveillant. 
Par exemple, une campagne ClickFix, qui 
a duré plusieurs mois et a été détectée par 
Microsoft en 2024, a usurpé l'identité de 
Booking.com au plus fort des fêtes de fin 
d'année.  
Les victimes recevaient des courriels 
d'hameçonnage semblant provenir de 
Booking.com.  
Si le destinataire cliquait sur le lien, il 
était redirigé vers un site web affichant un 
faux CAPTCHA et des instructions pour 
copier-coller une commande dans une 
fenêtre d'exécution de Windows, secrète-
ment ajoutée au presse-papiers par la 
page d'hameçonnage. 
« ClickFix incite les utilisateurs à copier 
une commande, souvent intégrée dans 
une fausse fenêtre contextuelle, une faus-
se candidature ou un faux message d'as-
sistance, et à la coller dans la boîte de dia-
logue d'exécution de Windows (Win + R) 
ou un terminal, qui exécute ensuite 
PowerShell ou mshta.exe », explique 
Microsoft. Ces commandes placent les 
charges malveillantes directement en 
mémoire, un processus propre et sans 
fichier souvent invisible pour les outils de 
sécurité traditionnels. 
 
Taux d'attaques ClickFix en hausse 
Selon Microsoft, ClickFix était la métho-
de d'accès initiale la plus fréquemment 
enregistrée via les notifications des 
experts Microsoft Defender au cours de 
l'année écoulée, « représentant 47 % des 
attaques ». 
Les techniques ClickFix sont utilisées par 
les cybercriminels et les acteurs mal-
veillants étatiques comme premier point 
d'accès aux chaînes d'attaque. Certaines 

des campagnes réussies suivies par 
Microsoft ont conduit au déploiement de 
rançongiciels, d'infostealers, de chevaux 
de Troie d'accès à distance (RAT) et de 
vers. 
Les charges utiles incluent Lumma Stea-
ler, XWorm, AsyncRAT, VenomRAT, 
Danabot et NetSupport RAT. 
« Des campagnes réussies ont permis le 
vol d'identifiants, la mise en scène de 
logiciels malveillants et l'accès persistant 
en quelques frappes de clavier  
seulement », indique le rapport. Vol de 
données : les cyberattaques se multiplient 
- 7 façons de vous protéger et de protéger 
votre entreprise 
 
En quoi ClickFix est-il préoccupant ? 
Comme le souligne Microsoft, les utilisa-
teurs sont incités à exécuter eux-mêmes 
des commandes malveillantes, et les 
mesures anti-hameçonnage tradition-
nelles n'offrent donc aucune protection. 
Or, lorsque l'on sait que 28 % des viola-
tions enregistrées l'année dernière sont 
dues à l'hameçonnage et à l'ingénierie 
sociale, cette tendance est inquiétante. 
Ce qui distingue ClickFix de nombreuses 
autres techniques d'hameçonnage, ce n'est 
pas qu'il nécessite une interaction de l'uti-
lisateur, on le retrouve dans les escroque-
ries courantes qui demandent à la victime 
de cliquer sur un lien suspect ou d'activer 
des macros, mais que l'action demandée 
semble anodine. Il s'agit en réalité d'une 
simple demande d'utiliser quelques rac-
courcis clavier pour résoudre un problè-
me technique. 
 
Comment me protéger contre les 
attaques ClickFix ? 
Microsoft recommande aux organisations 
(et aux utilisateurs) de se concentrer sur 
un changement de comportement afin de 
réduire le risque d'être exploité par une 
première tentative d'accès ClickFix. 
La sensibilisation est essentielle : il faut 
s'assurer que les individus comprennent 
que copier-coller des commandes, quelle 

que soit leur source, aussi légitime soit-
elle, peut être tout aussi dangereux que de 
cliquer sur un lien suspect. 
Le géant de Redmond recommande éga-
lement aux organisations d'envisager la 
mise en œuvre de la journalisation Power-
Shell pour traquer les arnaques ClickFix 
potentielles.  
Les activités du presse-papiers vers le ter-
minal doivent être surveillées. L'utilisa-
tion de systèmes de renforcement du 
navigateur et de détection contextuelle 
peut également contribuer à détecter les 
activités suspectes avant qu'une attaque 
ClickFix ne réussisse. 
 
A RETENIR 
-La tactique d'ingénierie sociale ClickFix 
gagne en popularité. 
-Microsoft constate que cette méthode est 
enregistrée dans 47 % des attaques. 
-Les protections traditionnelles contre le 
phishing ne fonctionneront pas. Changer 
de comportement, oui.

 
Ces tactiques d'ingénierie 

sociale vous incitent à vous 
escroquer, et les méthodes 

anti-hameçonnage 
traditionnelles ne vous 
protégeront pas. Voici 
comment faire face. 
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L
e Danemark est le pre-
mier pays au monde à rati-
fier la fin de l’obligation du 

service postal universel. Non 
pas que beaucoup s’en ren-
dront compte, car dans ce 
pays comme ailleurs, l’habitu-
de de s’écrire sur du papier a 
pratiquement disparu. Le ser-
vice postal danois a distribué 
90 % de lettres en moins en 
2024 qu’en 2000, détaille 
CNN. Ce qui est énorme, car 
le volume de distribution aux 
États-Unis, par exemple, n’a 
diminué “que” de 50 %. 
 
Des boites rouges mises en 
vente 

Il faut dire que le Danemark 
est l’un des pays les plus 
numérisés au monde. Au-delà 
des lettres privées, les cour-
riers administratifs ont égale-
ment quasiment disparu, 
avec plusieurs portails en 
ligne mis en place par les 
diverses institutions 
publiques du royaume. 
“Presque tous les Danois 
sont entièrement passés au 
numérique, ce qui signifie 
que les lettres physiques ne 
remplissent plus la même 
fonction qu’auparavant”, 
confirme auprès du média 
américain Andreas Brethvad, 
porte-parole de PostNord, 
l’entreprise binationale 
suédo-danoise qui gérait la 
distribution du courrier. “La 
plupart des communications 
arrivent désormais dans nos 
boîtes aux lettres électro-

niques, et la réalité actuelle 
est que le commerce électro-
nique et le marché des colis 
l’emportent largement sur le 
courrier traditionnel.” 
Depuis juin, PostNord procè-
de au retrait des 1.500 boîtes 
aux lettres disséminées à tra-
vers le Danemark.  
Les dernières devraient être 
dévissées cette semaine.  
Ce qui ne manque pas de 
susciter des réactions nostal-
giques.  
Lorsqu’elles ont été mises en 
vente au profit d’œuvres cari-
tatives le 10 décembre der-
nier, nombreux étaient les 
Danois qui ont voulu en ache-
ter une.  
Celles-ci coûtaient entre 
1.500 et 2.000 couronnes 
danoises selon leur état 
d’usure, soit entre 200 et 
267 euros. 

La poste, essentielle pour 
2,6 milliards de personnes 
PostNord continuera toute-
fois à livrer des colis, tandis 
que les courriers, nationaux 
comme internationaux, 
devront désormais être dépo-
sés dans des magasins dis-
posant de kiosques de la 
firme privée DAO.  
Cette suppression du service 
postal public a entraîné la 
disparition d’environ 1.500 
emplois dans le pays. 
Si la situation danoise sem-
blera familière en Europe, 
elle tient pourtant de l’excep-
tion à l’échelle mondiale. 
Selon l’Union postale univer-
selle, affiliée à l’ONU, près de 
2,6 milliards de personnes 
sur notre planète ne dispo-
sent pas d’une connectivité 
suffisante pour se passer de 
services postaux.

Le premier son 
enregistré de 
l’histoire fut la 
chanson « Au clair de 
la lune » ! 

La célèbre chanson française  
« Au clair de la lune » fut enre‐
gistrée le 9 avril 1860 par 
Édouard‐Léon Scott de Martin‐
ville avec un phonautographe, 
le premier dispositif qui pou‐
vait enregistrer des sons réels 
sous forme d’ondes sonores 
modulées par un stylet vibrant 
sur papier. 
Cet enregistrement a été lu 
comme un son pour la première 
fois en 2008 grâce à la numéri‐
sation et l’utilisation de logi‐
ciels de conversion qui ont gra‐
phiquement codé le son dans 
un fichier audio numérique. 
 
99% des Finlandais 
prennent un sauna 
au moins une fois par 
semaine ! 

Le sauna, connu pour ces vertus 
sur le corps humaine, est prati‐
qué dans toute la Finlande 
depuis des milliers d’années. 
Aujourd’hui, la Finlande comp‐
te 5,5 millions d’habitants et 3,3 
millions de saunas. 
En Finlande, le mode de vie a 
tendance à tourner autour du 
sauna. On le trouve dans les 
maisons, les bureaux, les 
centres sportifs, les usines, les 
hôtels et même dans les mines. 
Selon les statistiques, 99% des 
Finlandais en prennent au 
moins un par semaine. 

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

LE GÉANT américain joue gros. Google a plaidé vendre-
di contre la cession de son navigateur Internet Chrome, 
recommandée par le gouvernement américain à un juge 
fédéral chargé de déterminer la peine appliquée au grou-
pe, reconnu coupable de monopole sur le marché de la 
recherche en ligne. 
 
Après trois semaines de débats achevés début mai, l’au-
dience de vendredi a été consacrée aux plaidoiries, avant 
la décision du juge, attendue d’ici au mois d’août. 

« Un Chrome scindé ne serait que l’ombre de ce qu’il 
est aujourd’hui » 
Le ministère américain de la Justice réclame la cession 
du navigateur Chrome par Google ainsi que l’interdic-
tion de passer des accords d’exclusivité avec des fabri-
cants de smartphones pour installer son moteur de 
recherche par défaut. Il demande aussi que le géant tech-
nologique soit contraint de partager les données qu’il 
utilise pour produire les résultats de recherches sur son 
moteur.

 • 
On ne le remarque même plus 

mais elles sont toujours là.  
De grandes boîtes destinées au 
courrier, de couleurs variées 

selon les pays, mais d’un beau 
rouge vif dans notre pays, 

comme d’ailleurs au  
Danemark. Mais dans le 
royaume nordique, c’est 

 terminé: à partir de jeudi, les 
Danois seront les premiers 
 à ne plus du tout pouvoir 
envoyer de courrier via un 

système public.

Google va-t-il devoir se séparer de son navigateur Internet Chrome ? 
Le géant américain, reconnu coupable de monopole sur le marché de la recherche en ligne, plaide contre la cession forcée de son navigateur en ligne 

Deux passagers à plumes 
retardent le décollage :  
« Je crois qu’il y a des 
pigeons dans l’avion » 

Le courrier, c’est terminé: ce pays est le premier 
au monde à mettre fin à son système postal 

LE SAVIEZ VOUS J Indépendant

DES PASSAGERS de Delta Airlines ont vécu une drôle de mésaventure samedi 24 mai 2025 à l’aéroport de Minneapolis-Saint 
Paul (États-Unis) : deux pigeons se sont introduits à bord d’un avion et ont provoqué panique et retard…Scène improbable same-
di soir dernier à bord d’un vol de la compagnie Delta Airlines à destination du Wisconsin (États-Unis) : deux pigeons ont semé la 
pagaille à bord,forçant l’avion à retourner à la porte d’embarquement avant le  décollage, rapporte le New York Post. 
 
Panique à bord 
Des images tournées par des passagers montrent l’un des oiseaux voler dans la cabine. De quoi provoquer une petite pagaille à 
bord. « Le pilote a pris la parole et dit : “Mesdames et messieurs, nous avons une situation avec un animal sauvage dans 
l’avion” » a raconté un passager. D’après lui, tout semblait normal à l’embarquement. Mais quelques minutes plus tard, il a 
entendu une passagère signaler à une hôtesse : « Je crois qu’il y a un pigeon dans l’avion. » Un premier, visiblement plus  
discret, s’était caché sous un siège. Il a été calmement récupéré par un bagagiste. Mais le second, repéré alors que l’appareil 
roulait vers la piste, a soudain pris son envol, déclenchant la zizanie dans l’appareil. « La femme à côté de moi était  
complètement paniquée. Elle m’a dit : “Je vais avoir besoin d’un verre de vin” » a poursuivi le voyageur.
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Découverte d'une matière mystérieuse sous les glaciers du  
Groenland: les prévisions de montée des eaux remises en cause? 

Une expédition scientifique au 
Groenland tente de percer le 

mystère d'une matière opaque 
sous les glaciers, révélant ainsi 

un potentiel bouleversement 
des projections concernant la 

montée des eaux. 
 

Responsable scientifique d'une 
expédition autour du glacier Kan-
gerlussuup, dans l'ouest du Groen-

land, la professeure Ginny Catania, de 
l'université du Texas, a les yeux rivés aux 
écrans de la salle de contrôle du navire de 
recherche Celtic Explorer. Le sonar du 
sous-marin NUI (Nereid Under Ice) révè-
le, en direct, une vaste caverne sous-mari-
ne. Un monde inconnu à explorer… mais 
il faut déjà passer à la suite. 
Présents à bord, nos confrères du Guar-
dian insistent sur le caractère périlleux de 
la mission. Pas tant pour les chercheurs 
eux-mêmes, mais pour le sous-marin. 
Sous le glacier, l'appareil – valant plu-
sieurs millions de dollars – se trouve en 
effet dans l'incapacité de remonter à la 
surface en cas de problème. 

Victor Naklicki, le pilote, explique com-
ment il manipule délicatement le bras du 
robot, relié au navire par un câble de fibre 
optique "de l'épaisseur d'un cheveu", tout 
en dirigeant sa trajectoire… sans visibili-
té ! "C'est comme si vous conduisiez dans 
le blizzard à Buffalo, dans l'État de New 
York, tout en faisant de l'origami sur le 
siège arrière, alors que la voiture roule à 
100 kilomètres à l'heure", compare l'ingé-
nieur. Le prix à payer, selon lui, pour 
"collecter des données qui n'ont jamais 
été collectées auparavant." 
 
DES AMAS DE ROCHES  
POURRAIENT-ILS MODIFIER LES 
ESTIMATIONS DE LA HAUSSE DU 
NIVEAU DES MERS ? 
Personne, en effet, ne s'était jamais aven-
turé à moins de 500 mètres des sédiments 
qui s'accumulent au pied du glacier afin 
d'y prélever des carottes, c'est-à-dire des 
échantillons. Et pour cause ! De "violents 
courants sous-marins" d'eau de fonte 
jaillissent de la base du géant, et la visibi-
lité sous la surface est "pratiquement 
nulle" en raison d'un torrent de boue et de 
sable. Un véritable "maelström." 

Or, faute de pouvoir examiner de près la 
"zone infernale" où se rencontrent les 
puissants glaciers, la roche et l'océan, les 
scientifiques n'ont jamais pu confirmer 
leur hypothèse. À savoir, la possibilité 
que les énormes monticules de roches 
s'accumulant devant certains glaciers 
puissent en fait isoler ceux-ci vis-à-vis 
des océans qui se réchauffent, jouant ainsi 
le rôle de "ralentisseurs". 
La mission pourrait par conséquent abou-
tir à la "résolution d'un mystère suscep-
tible de changer la compréhension de 
l'impact à long terme le plus profond de la 
crise climatique : la hausse du niveau des 
mers", souligne le Guardian. Car les gla-
ciers se désintègrent, et la vitesse d'accé-
lération de ce phénomène "affecte direc-
tement un milliard de personnes dans les 
grandes villes côtières du monde." 
 
RETARDER UN  
"RECUL CATASTROPHIQUE" 
L'effondrement de la calotte glaciaire du 
Groenland entraînerait une hausse poten-
tielle du niveau des mers de 7 mètres, 
redessinant entièrement la carte du 
monde. D'où l'importance de disposer de 

modèles de prévision les plus fiables pos-
sibles. Et donc, de tenir compte de la pré-
sence de ces "ralentisseurs", si toutefois 
leur rôle est avéré. Le Pr Sean Gulick, co-
responsable scientifique de l'expédition, 
précise : "Nous savons que dans ces sys-
tèmes, il y a des points de basculement. 
Mais si un glacier crée un important amas 
de sédiments, il pourrait retarder le recul 
catastrophique qui inquiète le plus les 
gens. Ces glaciers de l'ouest du Groen-
land sont particulièrement importants car 
ils sont alimentés directement par la 
calotte glaciaire." 
Ces glaciers sont sur la ligne de front dans 
la bataille entre l'océan qui se réchauffe et 
la glace. Néanmoins, une partie de la 
hausse du niveau des mers est déjà inévi-
table, prévient Ginny Catania. "Nous 
devons impérativement nous préparer à 
l'inondation des côtes, car elle est immi-
nente. Nous ne savons pas quand, et nous 
devrons certainement répondre à cette 
question, mais nous n'avons que peu de 
projets de planification sur de nombreux 
littoraux, en particulier dans les nom-
breux pays qui ne sont pas riches et qui 
vont être complètement inondés."

Un stockage à toute 
épreuve: une nouvelle 
batterie ultra-robuste pour 
les véhicules électriques 
UN NOUVEAU type de batterie avec un 
système à double gradient, lui permettant 
de conserver 98 % de sa capacité de stoc-
kage même après 500 cycles de charge, 
vient d'être breveté par des chercheurs 
américains. Des chercheurs du laboratoire 
national d'Argonne (Illinois), affilié au 
ministère américain de l'Énergie (DOE), 
ont récemment fait une découverte signi-
ficative dans le domaine de la technologie 
des batteries lithium-ion. Leur nouvelle 
conception de cathode, l'électrode indis-
pensable au fonctionnement des batteries, 
intègre un système à double gradient, qui 
promet d'améliorer leur performance tout 
en réduisant les coûts. "L'équipe a affiné 
la composition du nickel, du manganèse 
et du cobalt dans les particules de la 
cathode afin d'exploiter au mieux les 

caractéristiques bénéfiques de ces 
métaux", indique un communiqué de 
presse, relayé par le site Interesting Engi-
neering. Cette innovation pourrait jouer 
un rôle clé dans l'accélération de l'adop-
tion des véhicules électriques (VE) et du 
stockage d'énergie sur le réseau élec-
trique. 
 
Chargée et déchargée 500 fois 
En combinant des structures différentes, 
cette approche unique offre plusieurs 
avantages. D'abord, la surface désordon-
née des particules aide à améliorer la sta-

bilité et à éviter les fissures, un problème 
courant dans les batteries qui fonction-
nent à haute tension. En même temps, le 
cœur ordonné des particules permet un 
bon transport des ions lithium, ce qui est 
crucial pour charger et décharger rapide-
ment. Comme l'explique Khalil Amine, 
responsable du pôle Technologie des bat-
teries d'Argonne, "pour que les véhicules 
électriques remplacent les voitures à 
essence, les batteries doivent pouvoir 
fonctionner à des tensions plus élevées 
afin de fournir plus d'énergie et de pro-
longer leur autonomie". Pour confirmer 
l'efficacité de cette nouvelle cathode, les 
chercheurs ont réalisé une série exhausti-
ve de tests, incluant des expériences utili-
sant des rayons X et des électrons. Ces 
tests, menés dans diverses installations du 
DOE, ont validé la supériorité de la catho-
de à double gradient, montrant qu'elle 
maintenait une stabilité structurelle et chi-
mique impressionnante même à haute 
tension. "Après avoir été chargée et 

déchargée 500 fois, le matériau n'a perdu 
qu'environ 2 % de sa capacité de stocka-
ge", précise le communiqué de presse. 
 
La concentration de cobalt  
drastiquement réduite 
Une autre avancée importante concerne la 
réduction de la quantité de cobalt néces-
saire dans la cathode. Ce métal, souvent 
associé à des pratiques minières nocives 
pour l'environnement, est traditionnelle-
ment utilisé à des concentrations élevées. 
La nouvelle conception proposée réduit à 
moins de 2 % la concentration de cobalt à 
l'intérieur des particules, contre 10 à 20 % 
dans les compositions précédentes.  
Le rapport mentionne même l'objectif 
futur de diminuer cette teneur à 1 %, ce 
qui contribuera à rendre les batteries 
encore plus écologiques. En outre, cette 
nouvelle conception de la cathode offre 
une meilleure résistance à la chaleur, ce 
qui est essentiel pour garantir la sécurité 
des opérations à haute tension.  
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DÉFINITION : qu'appelle‐t‐on une 
céphalée en grappe ? 
Les céphalées en grappe, ou "céphalées 
suicidaires", sont des céphalées pri‐
maires extrêmement invalidantes. Elles 
se caractérisent par la répétition de 
maux de tête douloureux et très 
intenses, qui surviennent de manière 
très rapprochée, d'où le terme "en grap‐
pe". Cette douleur aiguë est générale‐
ment localisée d'un seul côté du visage, 
le plus souvent au niveau de la tempe ou 
de l'œil. "Dans le milieu médical, on 
parle plutôt d'algie vasculaire de la face. 
Ce mal de tête, qui constitue la maladie 
en elle‐même et ne révèle pas une 
pathologie sous‐jacente, est considéré 
comme l'une des pires douleurs que le 
corps humain puisse ressentir. Des 
études ont montré que la douleur pro‐
voquée par l'algie vasculaire de la face 
était pire que celle d'une fracture 
ouverte ou d'un accouchement sans 
péridurale". 
 
Mal de tête (céphalées) : causes, 
comment le soulager ? 
Des milliers de personnes souffrent 
régulièrement de maux de tête ou 
céphalées. Plus ou moins intenses, de 
durée variable, ces douleurs peuvent 
être très handicapantes au quotidien. 
 
Est‑ce différent d'une migraine ? 
Les crises des céphalées en grappe se 
différencient de la migraine en ce sens 
qu'elles se situent toujours du même 
côté dans l'immense majorité des cas, 
alors que la migraine change le plus 
souvent de côté d'une crise à l'autre. Les 
crises sont courtes (15 minutes à 3 
heures) et se caractérisent par une 
intensité extrême. "Les céphalées en 

grappe surviennent une ou plusieurs 
fois par jour, souvent à horaires fixes, 
sur des périodes données, essentielle‐
ment au printemps et à l'automne. Elles 
s'arrêtent spontanément quelques 
semaines plus tard. Plusieurs mois 
voire plusieurs années peuvent s'écou‐
ler avant la prochaine crise. On estime 
que 80% des formes sont épisodiques 
et qu'il n'y a pas de rémission dans 20% 
des cas", développe la neurologue.  
 
Migraine : que faire pour la 
soulager ? 
La migraine est une pathologie neurolo‐
gique qui se caractérise par une douleur 
lancinante, des nausées ou de la fatigue 
visuelle. Le point sur les symptômes, les 
différences avec un simple mal de tête, 
la durée, les meilleurs traitements pour 
la soulager avec le Dr Antoine Moulon‐
guet, neurologue. 
 
Quels sont les symptômes d'une 
céphalée en grappe ? 
Une céphalée en grappe se traduit par 
une douleur aiguë de la tempe ou 
autour de l'œil, d'un seul côté du visage. 
Cette crise s'accompagne de signes dys‐

autonomiques (paupière qui tombe, œil 
rouge et larmoyant, congestion ou écou‐
lement nasal). "A ces symptômes s'asso‐
cie souvent une agitation psychomotri‐
ce : le sujet en crise a du mal à rester 
immobile, il ne trouve pas la bonne 
position pour apaiser sa douleur", ajou‐
te la spécialiste. 85% des sujets qui 
souffrent d'une algie vasculaire de la 
face sont fumeurs 
 
Quelles sont les causes possibles 
d'une céphalée en grappe ? 
Les causes d'une céphalée en grappe 
restent mal connues. Outre une prédis‐
position génétique, cette affection serait 
en lien avec le tabagisme puisque 85% 
des sujets qui souffrent d'une algie vas‐
culaire de la face sont fumeurs. Les 
céphalées en grappe sont plus fré‐
quentes chez l'homme que chez la 
femme et débutent souvent entre 30 et 
40 ans. 
Comment pose‑t‑on le diagnostic 
d'une céphalée en grappe ? 
Le diagnostic est clinique. Il repose sur 
l'interrogatoire du patient car il consul‐
te le plus souvent en dehors des crises. 
Ce qu'il va décrire est très évocateur, 

notamment sur la chronologie des 
crises. Une imagerie cérébrale est réali‐
sée de manière systématique pour s'as‐
surer qu'il n'y a pas une anomalie au 
niveau du cerveau qui pourrait mimer 
cette pathologie.  
 
Quel traitement pour soigner une 
céphalée en grappe ? 
Aucun traitement ne permet de guérir 
complètement la pathologie. Il existe 
deux médicaments principaux qui sont 
administrés au moment des crises pour 
réduire leur durée et leur intensité :  
► Le Triptan, une substance antimigrai‐
neuse injectable en sous‐cutané qui a 
une action vasoconstrictrice, c'est‐à‐
dire qui va resserrer les vaisseaux san‐
guins. C'est le traitement de première 
intention chez les patients qui n'ont pas 
de problèmes cardiovasculaires.  
► L'oxygénothérapie par voie nasale : le 
patient prend de l'oxygène à fort débit 
avec un masque haute concentration 
pendant une durée de 20 à 30 minutes.  
En complément, des traitements de 
fond peuvent être administrés au 
patient en période de crises pour 
essayer de réduire leur fréquence. 

BIEN-ÊTRE

Les céphalées en grappe, 
plus communément 

appelées " algies 
vasculaires de la face ", 
se traduisent par une 

douleur de la face 
unilatérale très intense, 
insoutenable. Le point 
sur les symptômes, les 
causes, le diagnostic et 

les traitements 

BIEN‑ÊTRE

Céphalée en grappe : Symptômes, 
cause, une migraine ? 

Arthrose à l'épaule : 
symptômes, cause, que 
faire ? 

UNE DOULEUR à l'épaule peut être un 
signe d'arthrose aussi appelée "omar‐
throse" quand elle touche cette zone du 
bras. Quels sont ses symptômes ? 
Quelles solutions pour soigner et soula‐
ger les douleurs ? Le sport (dont la  
musculation) est‐il possible ?   
Vous avez des douleurs à l'épaule qui 
persistent ? Il s'agit peut‐être d'arthrose 
c'est‐à‐dire d'une usure du cartilage de 
l'articulation. Une radio confirmera le 
diagnostic. "La pathologie de la coiffe 
des tendons est reconnue comme une 
maladie professionnelle. L'usure de l'ar‐
ticulation due à des facteurs profession‐
nels est plus compliquée à démontrer" 

indique le Dr Éric Noël. Quels sont les 
symptômes d'une arthrose à l'épaule ? 
Quelles sont les causes ?  
 
Définition : c'est quoi l'arthrose de 
l'épaule ?  
"L'arthrose de l'épaule est une usure du 
cartilage sur les deux faces de l'articula‐
tion : la tête de l'humérus et la glène de 
l'omoplate" indique le Dr Éric Noël, rhu‐
matologue à Lyon. Il existe deux grands 
types d'arthrose de l'épaule : l'omar‐
throse centrée et l'omarthrose excen‐
trée qui fait suite à une ancienne ruptu‐
re de la coiffe des rotateurs (groupes de 
tendons s'insérant sur la tête de l'humé‐
rus). L'arthrose de l'épaule concerne en 
général des personnes d'au moins 50 
ans, et est plus fréquente chez la femme 
que chez l'homme. 
 
Arthrose : quels sont les symptômes 
et comment la soulager ? 
Caractérisée par une usure prématurée 
du cartilage de l'articulation, l'arthrose 
concerne 9 à 10 millions de personnes 
en France. Aux genoux, aux cervicales, à 
la hanche ou encore aux doigts, l'arthro‐
se a des symptômes typiques et de nom‐

breux traitements pour soulager ses 
douleurs. 
 
Quelles sont les causes de l'arthrose 
à l'épaule ? 
L'omarthrose excentrée est "une arthro‐
se qui fait suite à une rupture des ten‐
dons de la coiffe des rotateurs" indique 
le Dr Éric Noël. "Lorsque les tendons 
sont déchirés, le cartilage s'abîme" 
explique‐t‐il. L'omarthrose centrée sur‐
vient sur des tendons normaux mais 
avec une usure de l'articulation comme 
c'est le cas pour l'arthrose d'autres arti‐
culations comme le genou ou la cheville. 
"Cette usure peut être favorisée par des 
traumatismes (fractures), par des activi‐
tés qui sollicitent beaucoup l'épaule, un 
terrain génétique voire une anomalie de 
l'orientation de l'omoplate qui favorise 
l'usure précoce du cartilage " décrit le 
rhumatologue. 
 
Rupture de la coiffe des rotateurs : 
causes et traitements 
La rupture de la coiffe des rotateurs est 
une rupture d'un ou plusieurs tendons 
des muscles situés au niveau de l'épaule 
qui servent à initier le mouvement.  

Elle peut survenir soit par l'usure des 
tendons due à des gestes quotidiens 
répétitifs soit faire suite à un traumatis‐
me. Symptômes et traitements. 
Quels sont les symptômes de l'ar‑
throse de l'épaule ? 
L'arthrose de l'épaule se signale par des 
douleurs au niveau de l'articulation, 
d'abord à l'effort puis de manière 
constante, y compris la nuit. La force 
peut être diminuée. "Lorsque l'arthrose 
est évoluée, l'épaule est moins mobile 
comme toute articulation avec de l'ar‐
throse 
 
Quels sports en cas d'arthrose de 
l'épaule ? 
"Les sports recommandés ou décon‐
seillés dépendent du type de douleur, de 
la mobilité de l'épaule et de l'état des 
tendons " indique le Dr Éric Noël. 
Lorsque l'épaule est enraidie et/ou les 
tendons abîmés, les sports nécessitant 
d'avoir les bras en l'air ou un port de 
charge sont déconseillés (musculation). 
Les sports recommandés sont la nata‐
tion et ceux qui ne mobilisent pas les 
membres supérieurs : course à pied, 
marche...
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le jeune indépendant # 8385 du Mardi 6 Janvier 2026

télévision
   PROGRAMME DU JOUR 

 Jeu - France 2026 
          Le grand concours 

 Jeu 
          Pandore 

  Film fantastique 
           Etats-Unis - 2016 
           Miss Peregrine et les enfants particuliers 

 Comédie 
          France - 2020 
            Divorce Club 

 Golf 
          Tiger Woods, les 50 ans d'une légende 

 Film d'action 
          Etats-Unis - 1993 
           Last Action Hero 

 Jeu France - 2026 
           L'Anneau - Qui en sortira vainqueur ? 

 Film fantastique Etats-Unis - 2024 
          Life of Chuck 

  Film d'horreur 
           Etats-Unis - Japon 2017 
           Get Out 

 Film d'espionnage Etats-Unis - 2014 
           The Ryan Initiative 

  Téléfilm de suspense Canada - 2024 
          La dernière plongée 

  Magazine de société 
          France 
           90' Enquêtes

21 h 00

21 h 00

21 h 00

21 h 00

20 h 50

20 h 55

21 h 05

21 h 00

21 h 59

21 h 00

20 h 50

21 h 25

22 h 16

la chaine 21h00

JEUNE INDEPENDANT 

Film fantastique (Etats-Unis - 2004) 

Blade Trinity 
Les vampires ont retrouvé et réveillé un glorieux 
ancêtre, qui se fait appeler Drake. Ils réussissent à 
piéger Blade, leur pire ennemi. Ce dernier est traqué 
par la police qui finit par débarquer dans sa planque 
et élimine son mentor, Whistler. Arrêté, Blade est  
bientôt délivré par Hannibal et Abigail, tous deux à la 
tête d'un groupe de chasseurs de vampires. Abigail 
n'est autre que la fille de Whistler. 

Téléfilm d'action 
(Suède Grande-Bretagne - 2021) 

Last Man Down 
Dans un monde ravagé par une pandémie dévastatri-
ce, où la majorité de la population a succombé, un 
ancien soldat des forces spéciales, John (Daniel  
Stisen), a choisi de vivre en ermite, isolé des  
horreurs du monde extérieur. Sa vie solitaire est bou-
leversée lorsqu'il découvre une jeune femme, Anna 
(Olga Kent), gravement blessée et échappée d'un 
laboratoire secret. Anna détient des 
informations cruciales sur les origines de la  
pandémie et les expérimentations menées sur des 
sujets humains, la rendant à la fois vulnérable  
et recherchée. 
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HORAIRES   
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
  Fadjr        Dohr          Açr        Maghrib        I c h a 

                            

O U A R G L A 
 Fadjr          Dohr            Açr        Maghrib        I c h a 

                            

C H L E F 
 Fadjr          Dohr            Açr        Maghrib        I c h a 

                            

M O S T A G A N E M 
 Fadjr          Dohr            Açr        Maghrib        I c h a 

                            

O R A N 
 Fadjr          Dohr            Açr        Maghrib        I ch a 

                            

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr          Dohr            Açr            Maghrib      Icha   

                            

A L G E R 
 Fadjr        Dohr            Açr          Maghrib          I cha   

                            

 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 
 

 

 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
 
 

 

 

 
 
 
 

 

 
 
 

 

 

 
 
 
 
 

 

 
 

 

 
 
 

 
 

 
 
 
 
 
 

 

 

 
 
 
 
 
 

 

 
 

 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

 

 

 
 

 
 

 
 
 
 

 
 
 

 

 
 
 
 
 

 

 
 
 

 

 

 
 
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

 

 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
 
 

 
 

 
 

 
 

 

 

 
 
 

 
 
 

 
 
 

 
 
 
 
 

 
 

 
 

 

 
 

La  force  d’un  Etat  se  révèle  dans  son  aptitude  à  gérer  les  désaccords  avec  «intelligence  et  sagesse», 
et  non  dans  une  démarche  pour  faire  taire  les  voix  discordantes.  C’est  ce  qu’a  indiqué,  hier,  le  président 

du  parti  politique  Jil  Jadid  (Nouvelle  Génération),  Lakhdar  Amokrane,  appelant  à  une  «raison  politique 
lucide»  et  à  un  «dialogue  courageux»  plaçant  l’intérêt  national  au-delà  de  toute  autre  considération.
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conte
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sociét
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font q
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dialog
accré

Algérie comme ailleurs,toire, en 
-Pour le président de Jil Jadid, l’his

renforcer sa cohésion interne.
ce sens, de protéger l’Algérie et de
communiqué, qu’ils permettent, en
mé, dans les termes mêmes du

-firffment. Bien au contraire, il a af
-à une faiblesse ou à un renonce

geuses» ne sauraient être assimilés
-même les «négociations coura

unité. Il a relevé que le dialogue et
garantie de sa stabilité et de son
supérieur du pays, comme pour la
pour la préservation de l’intérêt
tue un choix stratégique majeur

-jugeant que cette démarche consti
sif, «sincère et responsable»,

-engager un dialogue national inclu
Amokrane est revenu sur l’appel à
Dans son communiqué, Lakhdar
autre considération.
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 Lakhdar Amokrane.

soutenu.
de toute société vivante», a-t-i
gence est une composante naturelle
et l’acceptation du fait que la diver
mutuelle, le respect du pluralisme
qui repose sur la reconnaissance
dans une logique de tutelle, mais
à la forme, qui ne soit pas mené
«Un dialogue qui ne se réduise pas
est «plus pressante que jamais»

ce. Le communiqué a, en
sion», est-il souligné de même
besoin du plus haut degré de
» à un moment où «les Etats

-té et fragiliser «le front inté
e fossé entre le pouvoir et la

-qu’intensifier les crises, creu
position du fait accompli ne
gue, la primauté de la force ou
dite-le fait que l’exclusion du

                                                       

                                       
                                      

                        
                                

      

  
 

 
                   

                            

 
                     

                            

 
                     

                            

 
                     

                            

 
                     

                            

 
                       

                            

 
                       

                            

 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 
 

 

 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
 
 

 

 

 
 
 
 

 

 
 
 

 

 

 
 
 
 
 

 

 
 

 

 
 
 

 
 

 
 
 
 
 
 

 

 

 
 
 
 
 
 

 

 
 

 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

 

 

 
 

 
 

 
 
 
 

 
 
 

 

 
 
 
 
 

 

 
 
 

 

 

 
 
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

 

 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
 
 

 
 

 
 

 
 

 

 

 
 
 

 
 
 

 
 
 

 
 
 
 
 

 
 

 
 

 

 
 

                 
                  

              
             

 

Khalil Aouir
parti.
sés», a conclu le communiqué du

-qui ne pardonne pas aux Etats divi
protéger dans un monde instable,

, «capable de sené vers l’avenir
-pérennité d’un Etat fort, uni et tour

une condition indispensable à la
une option secondaire, mais bien
déclaré que le dialogue n’est pas
Le président du parti a, d’ailleurs,
qué.

-térieur», a fait savoir le communi
-actuels, à l’intérieur comme à l’ex

confiance et faire face aux défis
d’entrée pour reconstruire la
nion», présentées comme «la porte

-et la libération des détenus d’opi
de l’espace politique et médiatique,
droit à l’expression par l’ouverture
pect des libertés, la garantie du

-«concrètes», en particulier «le res

-
s
e
-
e
e
-
r
s
n

il
e
-
e
e
s
é
s

lf ti d
et des Babors, avec un 
l’Ouarsenis, de Chréa, 
centimètres sur les mas
et pourrait atteindre ou
variera entre 10 et 15 c
l’épaisseur de neige att

fice a, en ce sens, ffL’Of
même source. 
demain à midi, toujour
d’aujourd’hui à midi et
800 mètres d’altitude, 
mètres, pouvant s’éten
hauteurs dépassant 900
régions, la neige touch
Jijel, Béjaïa et Sétif. D

izi Ouzou, Bordj BouT
siLaghouat, Djelfa, M’
TDefla, Médéa, Blida, 

issemTSaïda, Mascara, 
AbbèBayadh, Sidi Bel 

Tlemcen, NIl s’agit de 
concernées par cet épis
D’autres wilayas seron

NP
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de débat, de l’écoute des revendi
l’ouverture de «véritables» espaces
sé. Il plaide, plutôt, en faveur de
sécuritaire ni par un silence impo
exclusivement par une approche
telé le fait qu’elle ne peut se faire
Amokrane a, en conséquence, mar
politiques et sociaux, Lakhdar
nationale du règlement des conflits
Abordant, notamment, la gestion
soutenu.

de ce dialogue national inclusif
-krane est d’avis que la néces

me». Dans ce cadre, Lakhdar
t comme «d’une complexité
ement régional et international

-ne», de même que par un envi
ques et sociales sur le plan

sible, marqué par des tensions
exte jugé particulièrement
e, situé cet appel dans un

aude bancaga pour frations à Chérsta
OQUERIE EN LIGNE

rêtésafiquants arcotr350 nar
’ANPL’ATAN OPÉRA

ymen D.AyA
enjeux de souveraineté et de sécurité.
la réactivité de l’institution militaire face aux
forces armées, témoignant de la vigilance et de
appréhendés par les détachements combinés des

férentes nationalités ont étéffclandestins de dif
 en 2025. 24 071 immigrantsP missions de l’ANP

flux migratoires ont également été au cœur des
La sécurisation des frontières et la gestion des
l’économie nationale.
contre les pratiques illégales portant atteinte à
de et à la spéculation, renforçant ainsi la lutte

-de denrées alimentaires destinées à la contreban
burant, 1 850 quintaux de tabac et 1 298 tonnes

-ont également intercepté 2 638 000 litres de car
détecteurs de métaux. Les autorités militaires
piqueurs, 12 574 groupes électrogènes et 280
pour des activités illicites, dont 7 633 marteaux-
véhicules, ainsi que des équipements utilisés

744 individus, saisi 498 armes à feu et 1 747
 ont appréhendé 18Ples détachements de l’ANP

Ainsi,ganisée et de contrebande. criminalité or
sont étendues à la lutte contre d’autres formes de
Par ailleurs, les opérations des Forces armées se

«, a précisé le communiqué.nisée multiforme
-galutte antiterroriste et contre la criminalité or

tion de résultats opérationnels qualitatifs dans la
-pays, l’année 2025 a été marquée par la réalisa

ver la sécurité, l’unité et la stabilité de notre
-forts déployés pour préserff« Dans le cadre des ef

de discipline des forces armées algériennes.
niveau de disponibilité, de professionnalisme et

et traduisent le hautP Commandement de l’ANP
ficacité de l’approche adoptée par le Hautffl’ef

Ces résultats illustrent, selon la même source,
férents calibres.ffde munitions de dif

fabrication artisanale et d’importantes quantités
récupération de 104 armes à feu, 13 mines de

e la
ates
is la

-cho
s de

-pro
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léau

-mul
-cri

e la
-ndi

ée à
lutte

Un
ses
des

-duc

communiqué.
devant les juridictions compéte
accomplies, les mis en cause s
te achevée et toutes les proc
ciaux émis par des banques. Un
d’hôtels et des tickets de ser
mémoire, ainsi que des billets

mobiles, supports de stockage, cartes
comprenant ordinateurs portables, téléphones
les suspects et de saisir le matériel utilisé»,
vestigation cybernétique a permis d’identifier

-de sécurité, «l’utilisation des techniques d’in
ment les cryptomonnaies. Selon les services

-pour le commerce d’actifs virtuels, notam
applications de commerce en ligne et même

électronique, acheter des produits sur des
hôtelières via des terminaux de paiement

gent frauduleux, réaliser des réservationsd’ar
fectuer des transfertsffte été exploitées pour ef

-bancaires étrangères». Ces données ont ensui
informations relatives à plus de 400 cartes
riques illégales utilisées afin d’obtenir des

-avoir «créé et conçu des plateformes numé

ur
de
a

es
ne
te
-a

estimés entre 20 et 40 m
demain à 09h00, avec d
précipitations, de 09h0

fectés par ffégalement af
AhrasGuelma et Souk 

Arreridj, Sétif, Mila, C
arf, BordjTAnnaba, El 

Les wilayas de Jijel, Sk
millimètres. 
de pluie comprises entr
demain à 03h00, avec d
d’aujourd’hui à 06h00 

issemsilt,TRelizane et 
Abbès, Saïda, le noBel 

concerne, donc, les wil
demain. Un BMS «Ora
prévues pour aujourd’h
de rafales de vent sous
accompagnées de chut
orageuses, localement
pluies parfois sous form
Par ailleurs, l’ONM a a

glas. formation de ver

on
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esrois arr

Plus de 2 3

et abris utilisés par ces groupes, ainsi que
découverte et la destruction de douze casem
tropes. Les opérations ont également permi
cocaïne et de 40 millions de comprimés psyc
bants, avec la saisie de 934 kilogrammes
et la sécurité nationale. Les résultats sont p
du narcotrafic, véritable menace pour la soc
tiplié leurs interventions afin de contrer le fl

ont mPminalité organisée, les unités de l’ANP
Défense nationale (MDN). Sur le front de la 
qué hier un communiqué du ministère de
travers le territoire national. C’est ce qu’a in

ganiscontre le narcotrafic et la criminalité or
bilan qui illustre l’intensification de la l
opérations menées durant l’année 2025. 
frontières avec le Maroc, dans le cadre de 
tion de 35 tonnes de kif traité provenant 
354 narcotrafiquants et mis en échec l’introd

nationale populaire (ANP) a arrê’ARMÉE 

rois individus ont été arrêtés pouTsécurité. 
indiqué hier un communiqué de ce corps d
numériques pour escroquer ses victimes, 
bande criminelle exploitant des plateforme
contre la cybercriminalité, a démantelé un
ga, en coordination avec le service de lutt
de la Gendarmerie nationale (GN) de Chéra

de recherche et d’investigatioVICE LE SER
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